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PRENDRE NOTE : 
 
 

« Les extraits ci-dessous proviennent des textes d’origine d’A.A.B et ont été gardés dans leur forme 
d'impression. Le lecteur est invité à prendre cela en compte pour ajuster son point de vue et sa 
compréhension selon la réalité actuelle.” 

 

Les références des pages désignent la pagination du livre anglais. Dans les livres français, cette pagination 
est lisible en marge du texte et certaines fois dans le texte même. Merci de vous reporter à la table 
bibliographique en fin de document pour les titres complets des livres d’Alice Bailey. 

 

Ce cours sur les problèmes de l'humanité comporte sept chapitres d'étude. Chaque chapitre se fonde sur le 
livre d'Alice Bailey, Les Problèmes de l'Humanité. 

La phase d’Introduction de la Première Étude expose des principes généraux, et il pourrait vous être utile de 
revoir cette série avant d’étudier les suivantes. La lecture du chapitre qui s’y rapporte dans « Les Problèmes 
de l’Humanité » vous sera également précieuse. 

 

Ces éléments ne sont en eux-mêmes que des bases de départ, et nous vous suggérons d’enrichir chaque étude 
par une littérature abondante et variée sur le problème. 
 
 
 
 

BONNE VOLONTÉ MONDIALE 

Rue du Stand 40 Case Postale 5323 – 1211 Genève 11 Suisse 

fr.geneva@lucistrust.org – www.lucistrust.org/fr  
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Notes-Clé 

 

L'humanité en tant que tout a beaucoup plus d'importance qu'une nation, quelle qu'elle soit, 
prise séparément. 
 
La bataille entre les vieilles forces enracinées et le nouvel idéalisme émergeant constitue le 
problème d'aujourd'hui. 
 
La répartition des ressources mondiales et le triomphe de l'unité entre les peuples de la 
planète sont, en fait, une seule et même chose car derrière toutes les guerres modernes se 
trouve en effet un problème économique fondamental. Résolvons cela et bien des guerres 
cesseront. 
 
L'unité et les justes relations humaines – individuelles, communautaires, nationales et 
internationales – peuvent se matérialiser à partir de l'action unifiée des hommes et des 
femmes de bonne volonté de chaque pays. 

Problèmes de l'Humanité – Alice Bailey. 

 
 

      
 
 
 

Pensée-Semence pour la Méditation 

 
Est véritablement Spirituel ce qui rapproche l'homme de son semblable et l'homme de 
Dieu... La Spiritualité est essentiellement l'établissement de justes relations humaines, la 
promotion de la bonne volonté et, enfin, l'établissement de la paix véritable sur terre. 
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LE PROBLÈME DE L’UNITÉ INTERNATIONALE 

 

Introduction 

 
Le problème de l'unité reflète le désir fondamental de se libérer de la guerre et d'accéder, sur le plan 
international, à des conditions dans lesquelles nous pourrions vivre et travailler sans peur. Elle reflète 
également l'aspiration à un esprit de coopération et de confiance entre les peuples du monde. 
 
Quelle que soit l‘approche que nous choisissions dans notre étude de ce problème nous en reviendrons 
inévitablement à la prise en compte des facteurs économiques mondiaux. En effet il s'avère évident que la 
clef des difficultés auxquelles l'humanité est confrontée considérée largement comme ce fut le cas lors des 
problèmes économiques des 200 dernières années, fut que l'on a pris sans donner, que l'on a accepté de 
prendre sans partager, que l'on a accaparé sans distribuer. Un tel comportement a eu comme résultat une 
distribution inégale. 
 
Certaines nations ont ou prennent tout, alors que d'autres manquent du minimum vital. Cette situation 
devient de plus en plus intolérable dans notre monde moderne et interdépendant. Ceci est un facteur de 
trouble important qui exige toute notre attention car nous ne pouvons espérer la paix, la sécurité et la 
stabilité internationale avant qu'il y ait une relative libération de l'humanité en ce qui concerne le désir. 
 
L'unité que nous recherchons n'est pas du tout l'uniformité. Pour qu'elle soit d'une valeur réelle et durable il 
est essentiel de parvenir à l'unité dans la diversité. Le nouvel ordre mondial doit s'accommoder des diverses 
cultures du monde afin de conserver les richesses de l'expression de notre commune humanité. 
 
Même si le problème de l'unité internationale est vaste il est clair que certains facteurs sont beaucoup plus 
importants que d'autres dans l'édification d'une base de coopération et de confiance. 
 
C'est pourquoi nous orienterons notre étude vers des thèmes qui fassent ressortir la nécessité d'un nouvel 
ordre économique délivré du fléau de la pauvreté et de l'inégalité, le besoin de l'allégeance à la communauté 
mondiale plutôt qu'au nationalisme et à la souveraineté étatique et enfin le besoin d'une approche de l'avenir 
qui soit positive et qui repose sur la créativité et l'imagination. Nous insisterons beaucoup sur les grands 
débats autour des thèmes en question. C'est dans la recherche de l'action juste face aux préoccupations 
mondiales telles que la pauvreté, le désarmement et les droits de l'homme que de nouvelles relations 
s'établissent et que le pouvoir des idées nationalistes s'effritent. Il s'agit là de questions de dimension 
internationale et il est encourageant de constater la place primordiale qui leur est aujourd'hui assignée dans 
les affaires du monde. 
 
Ce cahier sera aussi consacré aux Nations Unies et au travail qu'effectuent les diverses institutions qui en 
font partie. Alors que le flot quasi – constant de crises à portée mondiale impose la prise de conscience d‘un 
monde interdépendant, l'importance du rôle de l'ONU se dégage de plus en plus. Nous ne pouvons appuyer 
et valoriser réellement son travail que si nous nous rendons compte de son immense contribution à la cause 
de la paix et du progrès. 
 
La scène mondiale évolue avec rapidité et la constante prise de conscience de cette évolution exige qu'on 
s'informe beaucoup et intelligemment tant dans les livres et revues que par les autres sources d'information. 
Nous avons soulevé un certain nombre de questions-clé et attiré l'attention sur les facteurs qui nous 
apparaissent les plus pertinents. Nous vous invitons également à participer à la méditation et au travail 
suggérés à la fin du cahier. En élevant notre interprétation au niveau du calme dynamique de la méditation, 
nous aidons à générer une atmosphère positive et mondiale de bonne volonté, une atmosphère qui évoque les 
actions morales et courageuses dont les peuples et leurs dirigeants ont besoin pour la réalisation de l'unité. 
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La Nécessité de la Bonne Volonté 

 
Différentes sortes de qualités et d'énergies frappent la conscience humaine de nos jours, produisant autant 
d'effets constructifs que destructifs. La plus souhaitable, celle devant nous permettre d'aborder sainement le 
nouvel âge, est l'énergie de la bonne volonté sans laquelle il n'y a pas de solution créative et durable aux 
problèmes que nous affrontons. 
 
Nous ne faisons pas référence à une approche basée sur l'affabilité et la sentimentalité mais plutôt à la bonne 
volonté comprise comme « la volonté de faire ce qui est juste et qui demande à être fait » – à cette qualité du 
cœur et de l'esprit, force pratique et dynamique pour l'action créatrice. 
 
L'espoir réside dans le fait que la bonne volonté est beaucoup plus répandue qu'on ne le croit généralement. 
Elle conditionne déjà la vie de millions de gens, évoquant un sens nouveau de responsabilité mondiale et un 
engagement à une vie de service. Elle constitue un pouvoir, certes encore peu exploité mais, qui, une fois 
synchronisé en tant que force mondiale, est capable de matérialiser les changements et réformes qui 
inaugureront une nouvelle ère pour l'humanité. 
 
De partout les femmes et les hommes de bonne volonté qui veulent saisir l'opportunité à leur portée doivent 
approfondir leur compréhension de l'énergie en leur possession et comprendre plus clairement ses 
méthodes d'application dans le monde moderne. 
 
Nous présentons à la page suivante une formule pour la paix et le progrès, formule qui se révèle un outil de 
travail pour la reconstruction du monde. 
 

Une Formule pour la Paix et le Progrès 

 
Une affirmation par les femmes et les hommes de bonne volonté du monde entier. 
 
 Des millions de femmes et d'hommes de bonne volonté, convaincus que : 

 le bien existe potentiellement dans toute l'humanité, 

 la famille humaine peut vivre unie dans la paix et de justes relations, 

 les justes relations entre les peuples et les nations constituent la clef de l'unité et de la paix mondiale, 

 la pratique de la bonne volonté est la clef de justes relations humaines, 

 l'énergie de la bonne volonté est le principe actif de la paix, de la justice et du progrès pour l'humanité 
entière s'engageant à : 

 faire usage de la bonne volonté dans leurs relations, leurs affaires journalières, leurs attitudes et leurs   
actions avec les autres nations, les autres races, les autres religions et leurs milieux sociaux, 

 appuyer et coopérer avec les personnalités jouissant de positions d'influence et de responsabilité et 
qui privilégient la bonne volonté au lieu de la force et de la coercition, 

 encourager, vulgariser et travailler au triomphe de la pratique de la bonne volonté par les institutions 
et les   groupes tant sur le plan local que national. 

 
Les hommes et les femmes de bonne volonté, en quantité importante, qui acceptent de s'impliquer en vue de 
l'établissement de justes relations humaines et internationales et qui travaillent activement avec les 
principes de l'unité et de la bonne volonté, représentent la garantie qu'un avenir de paix et de progrès est 
réservé à la race humaine toute entière. 
 

(Des exemples de cette formule sont disponibles sans frais au siège de la Bonne Volonté Mondiale.) 
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QUELQUES ASPECTS DU PROBLÈME MONDIAL 

 
Dans notre monde en rapide et constante transformation nous possédons pour la première fois les moyens 
de parvenir à l'unité. De nombreuses organisations internationales, en premier lieu les Nations Unies, 
travaillant à partir du concept de l'humanité une, se dédient au renforcement de la coopération entre les 
gouvernements et entre les peuples. 
 
Grâce au travail de ces organisations, à l'expansion considérable des voyages à travers le monde et aux effets 
du réseau de communication planétaire, l'humanité a atteint un niveau réel et effectif de sensibilisation et de 
conscience interculturelles. Lorsque nous nous référons aux relations entre les divers peuples et nations, 
nous le faisons en puisant dans notre connaissance des différentes cultures et idéologies, une connaissance 
tout simplement inimaginable, il y a à peine un siècle. 
 
Pour la première fois également, l'opinion mondiale est le produit d'une implication planétaire dans les 
affaires internationales. L'Asie, l'Afrique, les nations arabes et tous ceux qui sont en dehors du Grand Pouvoir 
Politique en général ne sont plus les acteurs passifs et marginaux d'un réseau international dominé 
auparavant par les États-Unis et l'Europe. 
 
L'émergence de beaucoup de nouvelles alliances entre les nations a profondément modifié la structure des 
forces politiques et sociales mondiales. La plupart des questions d'ordre international se négocient et se 
discutent au niveau des groupes tels que la CEE, l'OPEP, l'OUA, l'OTAN, le pacte de Varsovie, le Commonwealth 
ou les pays du Tiers-Monde. 
 
Il y a eu des cas où des blocs ont agi contre les intérêts de la communauté internationale dans son ensemble 
et renforcé les divisions existantes. Mais de manière générale, l'existence de groupes plus importants accroît 
la capacité de matérialisation du concept de l'unité internationale. 
 
De fait, ce n'est que lorsque les nations les plus défavorisées se sont tour à tour groupées en plusieurs 
coalitions dont l'ensemble forme ce qu'on appelle le "Sud" ou le Tiers-Monde que le problème central de la 
crise économique mondiale, du fossé toujours grandissant entre nations riches et pauvres, s'est imposé 
comme une priorité réclamant l'attention du monde entier. La participation à une telle alliance a mis les 
nations face à la nécessité d'être moins nationalistes. La viabilité de l'alliance exige en effet qu'elles fassent 
preuve de plus d'objectivité, d'accommodation et de flexibilité. Elles ne doivent pas seulement faire preuve 
de plus d'objectivité mais elles doivent également expérimenter le processus nécessaire d'adaptation et de 
flexibilité indispensable pour constituer le travail d'alliance. 
 
Cependant, malgré la nette tendance vers l'unité, l'atmosphère qui prévaut dans les relations internationales 
reflète encore le manque de confiance, la crainte et l'insécurité, et renforce la négativité dans les affaires 
mondiales. Il est vital qu'un tel climat fasse place à la bonne volonté et à la foi dans l'avenir. Pourtant, une 
telle transformation ne saurait être imposée par la force. Seule la disparition de la tension internationale peut 
l'aider à voir le jour. De là la nécessité de bien cerner les causes de la tension mondiale et de comprendre 
pourquoi le sentier menant à la bonne volonté mondiale et à la coopération est encore parsemé de difficultés. 
Certes il y a beaucoup de points de friction et de désaccord, mais les facteurs qui agissent le plus sur la tension 
mondiale sont essentiellement la crise du système économique mondial, la pauvreté généralisée, la course 
aux armements et la faiblesse des mesures envisagées pour contrer la situation. D'où l'attention spéciale que 
nous accorderons à ces secteurs dans notre essai d'évaluation du progrès que réalise l'humanité dans sa 
démarche vers un monde d'unité, de paix et de justice. 
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La Pauvreté 

 

« La planète dispose de suffisamment de ressources pour subvenir aux besoins mais pas à 
l'insatiabilité de chacun ». Mahatma Gandhi. 

 
Déjà au début des années 60, U. Thant, alors secrétaire général des Nations Unies, signalait que le clivage du 
monde entre nations riches et nations pauvres, constituait la plus sérieuse source de tension mondiale. Pour 
l'ex-secrétaire général, ce clivage était plus réel, plus durable et potentiellement plus explosif que celui entre 
l'Est et l'Ouest. 
 
De nos jours cette division s'est encore accrue. Elle fait constamment l'objet des négociations et des 
discussions internationales et on y fait référence de diverses façons comme étant la division du monde entre 
le "Nord" riche et industrialisé et le "Sud" pauvre et sous-développé, ou encore le Tiers-Monde. Évidemment 
la pauvreté et le terrifiant fossé entre les riches et les pauvres constitue un fait de tous les jours pour une 
bonne partie de la population du Nord. 
 
Les statistiques relatives à la pauvreté sur la planète sont terrifiantes. La famine et les maladies pourtant 
évitables tuent des millions de gens chaque année. Plus des deux tiers de la population du globe vivent à 
l'intérieur des "ceintures de pauvreté", dans des conditions sordides et dégradantes ; presqu'un tiers de ces 
infortunés vivent dans ce qu'il est convenu d'appeler "la pauvreté absolue". Ces êtres humains, la plus grande 
partie de l'humanité, sont des symboles vivants de "la misère de la terre" ; ils mènent une vie de lutte 
perpétuelle pour accéder au plus strict nécessaire en matière de nourriture et d'abri. 
 
On n'a pas besoin de beaucoup d'imagination ou de réflexion pour se représenter quelque peu la torture et 
le désespoir qui caractérisent une telle façon de vivre. Aucune personne de bonne volonté ne se verrait 
prendre part à quelque action qui aurait pour résultat de condamner des hommes, des femmes et des enfants 
à la misère. Nous sommes cependant tous et chacun, quoique indirectement, responsables de la pauvreté. 
 
On sait que la pauvreté mondiale ne résulte pas de l'incapacité à produire une nourriture suffisante pour 
satisfaire la population actuelle ou de l'insuffisance des ressources alimentaires ou autres (il est maintenant 
prouvé que la terre produit beaucoup plus de nourriture que nécessaire). 
 
Cependant la pauvreté mondiale reflète à coup sûr les priorités et les intérêts égoïstes des nations riches et 
puissantes et dans certains cas des éléments riches et puissants des nations du Tiers-Monde. L'aide au 
développement des nations défavorisées n'équivaut qu'à environ 5% du montant alloué à la course aux 
armements. Un demi de un pour cent de la somme annuelle consacrée aux dépenses militaires suffirait aux 
pays à bas revenus pour s'approcher de l'autosuffisance alimentaire vers 1990. 
 
Il est hors de notre propos dans ce cahier de scruter l'épineuse question des causes de la pauvreté. Beaucoup 
d'auteurs ont réfléchi là-dessus et nous recommandons vivement que vous étudiez les résultats de leurs 
recherches. Mais quelles qu'en soient les causes, il va de soi qu'une telle situation est intolérable. Elle ne doit 
ni continuer ni empirer comme c'est actuellement le cas. Une action rapide à la dimension du problème doit 
être entreprise afin de renverser la tendance et favoriser, à l'échelle de la planète, l'émergence d'un niveau 
de vie qui satisfasse les besoins de tous les citoyens. 
 
Au lieu de regarder passivement la pauvreté comme un trait inévitable de la vie contemporaine, nous 
devrions plutôt y voir un cancer qui recroqueville, affaiblit et renferme les germes de la destruction de 
l'humanité. À l'instar d'un programme de lutte contre une maladie virulente, il s'avère nécessaire et urgent 
de s'attaquer à cette crise avec la volonté de réussir à l'enrayer. 
 
Présentement l'humanité est profondément marquée par la souffrance, le désespoir et le sentiment de 
culpabilité résultant de la situation. Nous en sommes tous affectés. La confiance et le sens moral que veut 
gagner la communauté mondiale passent par la disparition de la pauvreté et l'apparition universelle de la 
plus élémentaire des libérations, celle de l‘indigence. 
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Le Désarmement 

 
« ...L'opinion publique ne doit pas se départir de la réalité fondamentale que la course aux armements est 
totalement incompatible avec la démarche pour améliorer la condition humaine, réduire la misère et la 
maladie dans le monde et, à cette fin, augmenter la coopération internationale. »  Kurt Waldheim. 

 
Rien ne menace plus la paix mondiale aujourd'hui que la course de plus en plus démesurée aux armements. 
Nous nous sommes dotés des moyens de notre autodestruction éventuelle. En plus de constituer un nuage 
menaçant pour le présent, la course aux armements soustrait au futur des sommes précieuses et des 
ressources qui devraient être consacrées à l'établissement d'un nouvel ordre mondial. Quelle sorte de 
civilisation avons-nous créée ? Qui préfère les missiles aux écoles ou qui consacre plus d'argent à rechercher 
les moyens de détruire les gens qu'à les nourrir ? Voilà le genre de questions que la communauté mondiale 
doit commencer à se poser. Quelles sont nos valeurs ? Quelles sont nos priorités ? La crainte nous a telle 
envahie à un point tel qu'il nous faut hypothéquer l'avenir même de la planète ? 
 
L'escalade massive des armements mondiaux défie tout simplement l'imagination. On considère que la 
bombe nucléaire peut à elle seule provoquer l'équivalent d'un million d'Hiroshima. Tandis que les données 
statistiques sont souvent hautement techniques et complexes les faits suivants, exprimés plus simplement, 
sont suffisamment suggestifs : 

 En deux jours, le monde dépense pour les armes l'équivalent du budget annuel des Nations Unies et 
de ses agences spécialisées. 

 Six pays, les États-Unis, l'Union Soviétique, la Chine, la France, le Royaume-Uni et la République 
fédérale d'Allemagne, occupent 75% des dépenses militaires mondiales, 90% des exportations de 
matériel militaire, 95% des exportations d'armes majeures vers les pays en voie de développement, 
et 96% à 97% de tout ce qui a trait aux recherches à des fins militaires. 

 Les armes combinées mondiales de destruction de masse suffisent pour tuer toute la population 
terrestre et 10 fois plus. 

 C'est un fait notoire que la variole était une terrible maladie qui a ravagé de nombreuses parties du 
monde. On estima que rien qu'en 1967 environ deux millions d'êtres humains en périrent. Toute la 
campagne de l‘Organisation Mondiale de la Santé en vue d'endiguer ce fléau qui s'est étendue sur une 
période de plus de 10 ans et qui fut couronnée de succès a coûté environ 300 millions de dollars. Cette 
somme représente à peine ce que coûtent quelques bombardiers supersoniques modernes. 

 
La menace constante et réelle à notre survie engendrée par la course aux armements a uni des millions de 
gens à travers le monde dans leur appel à un désarmement effectif et durable. Les fonds alloués maintenant 
à une industrie non-productive d'armes pourraient transformer complètement le monde s'ils étaient plutôt 
utilisés dans une perspective de réformes sociales et économiques. C'est d'ailleurs une manière de voir qui 
prend de plus en plus de poids au fur et à mesure que se précise la préoccupation relative à la pauvreté et à 
l'économie mondiale. 
 
Le Président de Costa Rica, un pays qui depuis 1945 a décidé de ne pas entretenir des forces armées, s'est 
adressé au Congrès Mondial de l'Unesco pour l'Éducation et le Désarmement en ces termes : « La paix ou la 
guerre dépendra, dans les années à venir, de la poursuite de la course à l'armement ou du désarmement ; mais 
elle résultera surtout de notre décision à transformer l'éducation et les moyens de communication sociale en des 
instruments de paix... L'éducation faillirait à sa vocation si tant du point de vue qualitatif que quantitatif ne 
débouchait pas sur l'information, et si cette dernière devait se contenter de véhiculer la fausseté et la haine, 
c'est-à-dire la guerre. Elle faillirait à sa mission si elle ne s'inspirait de la source éternelle de la formation de 
l'homme, de la vérité, de la justice, de l'amour et de la beauté. L'humanité a essayé les prescriptions et les 
formules les plus variées dans le but de freiner la guerre, la haine et la violence. Il ne nous reste que deux 
alternatives : l'éducation et l'information. À moins qu'elles ne deviennent des instruments de paix, il n'y aura pas 
de 21ème siècle. » 
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Voilà un témoignage qui fait ressortir la nécessité d'éveiller l'idéalisme, la coopération et le sens des 
responsabilités des hommes de bonne volonté partout à travers le monde afin qu'ils aient une plus grande 
compréhension des préoccupations de la paix. Quand cette compréhension sera l'apanage de suffisamment 
d'hommes et de femmes, leur désir pour que s'établissent de plus justes relations entre les nations et que 
cessent les préparatifs pour la guerre deviendra irrésistible. 
 
« L'opinion publique focalisée, déterminée et illuminée constitue la force la plus puissante du monde. » 

Alice A. Bailey. 
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ÉLÉMENTS DE SOLUTION DU PROBLÈME 

 
Parmi les nombreux programmes dont l'éventail fournit une approche élargie du nouvel ordre mondial, nous 
en considérerons brièvement trois : 

 Les Droits de l'Homme et la Liberté ; 

 Le Nouvel Ordre Économique Mondial ; 

 La Stratégie pour la Préservation du Monde. 
 

Les Droits de l'Homme et la Liberté 

 
Deux des principes spirituels les plus puissants que notre siècle a ancrés dans l'esprit et le cœur des habitants 
de la planète sont les droits de l'homme et la liberté accompagnée du sens des responsabilités. Ces deux 
principes ont fait l'objet de définitions et d'études compilées dans plusieurs documents à caractère 
international dont les plus significatifs sont : La Déclaration des Nations Unies sur les droits de l'Homme, les 
Quatre Libertés (lesquelles ont été formulées pour la première fois par Franklin D. Roosevelt) et le document 
connu sous le nom de « l'Accord d'Helsinki ». Bien que ces libertés fondamentales soient encore constamment 
violées, leur immense pouvoir au niveau de la conscience humaine en a fait une force irrésistible pour le bien 
dans la société d'aujourd'hui et de demain. Elles sont le symbole du triomphe de l'esprit humain et de la 
qualité de la vie à laquelle aspirent non seulement les humanistes et les idéalistes mais également tous ceux 
qui vivent dans un pays où les gouvernements ont officiellement adhéré à ces principes. 
 

La Déclaration des Nations Unies sur les Droits de l'Homme. 
 
La Déclaration des Nations Unies sur les Droits de l'Homme est composée d'un préambule et de 30 articles. 
Le préambule débute ainsi : « Puisque la liberté, la justice et la paix dans le monde reposent sur la 
reconnaissance de la dignité inhérente et des droits égaux et inaliénables de tous les membres de la famille 
humaine... ». L'article premier affirme : « Tous les êtres humains sont nés libres et égaux en dignité et en droits. 
Ils sont doués de raison et de conscience et doivent agir avec fraternité envers leurs semblables. » 
 

Les Quatre Libertés. 
 
Les quatre libertés s'énoncent ainsi : 

1) Liberté de Parole et d'Expression partout dans le monde ; 

2) Liberté de Culte et de Religion, d'adorer Dieu à sa façon partout dans le monde ; 

3) Suppression de la Misère partout dans le monde ; 

4) Disparition de la Crainte partout dans le monde. 
 

L'Accord d'Helsinki. 
 
L'Accord d'Helsinki, dans sa section relative aux droits de l'homme, fait partie d'un document complexe 
touchant à tous les aspects des relations Est-Ouest, mis en place à Helsinki en 1975, par l'URSS, les États-Unis, 
le Canada et 32 pays de l'Europe occidentale et orientale. 
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Au sujet des droits de l'homme, l'acte final de la Conférence stipule : « Les états participants s'engagent à 
respecter les droits de l'homme et les libertés fondamentales comme la liberté de pensée, de conscience, de religion 
et de croyance, pour tous, sans égard à la race, au sexe, au langage ou à la religion. Ils s'engagent à promouvoir 
et à encourager l'exercice effectif des droits civils, politiques, économiques, sociaux, culturels et autres droits et 
libertés fondamentaux qui se rapportent à la dignité inhérente de l'être humain et qui sont essentiels à son libre 
et complet épanouissement ». La lutte pour la liberté et les droits de l'homme fait partie intégrante de la quête 
d'un nouvel ordre et d'une unité mondiale. Toutes les nations sont impliquées dans cette lutte même si 
certaines d'entre elles le sont beaucoup plus que d'autres. En prenant conscience qu'à la base de cette 
conquête se trouve la suppression de la crainte et de la misère, nous réalisons du même coup la grande 
distance que doit parcourir le monde moderne avant que ne se matérialisent ces idéaux. En dépit de tout, la 
vision et l'idéal sont maintenant une réalité au niveau de l'aspiration humaine et ils fournissent la pierre 
angulaire de la civilisation future et d'un monde unifié. 
 

Le Nouvel Ordre Économique International (N.O.E.I.) 

 

Les Inadéquations du Système Économique Actuel. 
 
La quête d'un Nouvel Ordre Économique Mondial vit officiellement le jour en 1974 au cours d'une session 
Spéciale de l'Assemblée Générale des Nations Unies. Il fut unanimement admis à cette réunion que le système 
économique actuel, en vigueur depuis l'après-guerre, ne convenait plus à la situation internationale de la 
décennie 70 et des années à venir. Plus précisément, ce système était perçu comme reposant sur des objectifs 
contraires aux intérêts de la majorité de la population mondiale, les pauvres et les défavorisés. 
 
Parlant de notre interdépendance fondamentale, il est souvent fait usage de concept de "village planétaire". 
Toutefois, si nous visualisons le village comme un modèle agrandi de notre monde actuel, nous risquons de 
le trouver particulièrement discordant. C'est en effet un village où une petite minorité vit dans l'abondance 
et s'approprie les ressources alimentaires, financières et le savoir-faire. La majorité des villageois vivent à 
divers degrés de pauvreté. La moitié est illettrée, mal nourrie et sans abri. La pauvreté où croupit la majorité 
les empêche également de contribuer effectivement à l'économie du village. Ils ne sont en mesure ni de 
consommer ni de s'acquitter de leurs dettes, qu'ils sont forcés d'engager pour essayer de survivre. Le malaise 
économique et social qui en résulte affecte, en dernière analyse, aussi bien les riches que les pauvres. Il est 
clair que le système économique sur lequel se fonde la vie du village doit se transformer substantiellement 
afin que le village lui-même prenne l'allure d'une communauté juste, stable et pacifique. 
 

Les Objectifs du Nouvel Ordre 
 
Le N.O.E.I concerne particulièrement le sort du pauvre dans le monde. C'est un effort pour trouver des 
politiques économiques nouvelles et une planification qui soient le reflet d'une responsabilité planétaire de 
l'humanité une. Les plans sont conçus de façon à générer progressivement une distribution plus équitable 
des ressources alimentaires, minérales, éducatives, sanitaires, bref, tout ce qui est essentiel à une vie saine et 
normale. Comme le stipule clairement le Rapport Brandt, cette initiative internationale comporte un double 
objectif. C'est d'abord une obligation morale, car si de profondes modifications n'interviennent pas au niveau 
du présent système, si ce dernier continue comme il est, la pauvreté sera le lot de 4/5 de l'humanité au 
tournant du siècle. Par ailleurs, des raisons d'intérêts aussi bien du Nord que du Sud commandent une 
nouvelle orientation. Des disparités persistantes ne peuvent qu'empirer les tensions internationales et 
accroître les risques d'instabilité politique et la probabilité d'une autre guerre mondiale. 
 
Parmi les objectifs spécifiques de cette vaste plateforme de réforme économique, il faut citer : 
 

 la concrétisation des programmes officiels d'aide au développement des Nations Unies ; 

 la fourniture de l'assistance technique au développement et la fin de la « fuite des cerveaux » ; 
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 le rééchelonnement de la dette des pays en voie de développement ; 

 l'affectation aux programmes de développement des fonds devenus disponibles grâce à la politique 
du désarmement ; 

 l'amélioration des termes et conditions du commerce des pays en voie de développement ; 

 la mise sur pied d'un programme international d'aide alimentaire ; 

 la régulation des activités des corporations multinationales ; 

 un accès plus facile aux ressources des lits de mer et des fonds sous-marins. 
 
De timides progrès ont été réalisés vers l'accomplissement de ces objectifs. Dans l'ensemble, il reste 
cependant beaucoup à faire. D'une part, la force politique et économique des pays en voie de développement 
est plutôt limitée. D'autre part l'opinion est généralement répandue au niveau des nations riches que les 
changements structurels proposés dans le cadre de l'établissement d'un Nouvel Ordre Économique 
International entraveraient leurs efforts pour solutionner leurs propres problèmes économiques actuels. Le 
fait est que le monde développé manque, jusqu'ici, de réelle volonté de voir les choses se modifier. 
 

La Nécessité d'une Opinion Publique Éclairée 
  
Voilà pourquoi il est important que nous lisions et que nous nous familiarisions avec ces sujets car seule une 
opinion publique éclairée sera à même de reconnaître la sagesse latente et sous-jacente à toute démarche d'un 
gouvernement responsable dans ce domaine. De toute façon, beaucoup de leaders du monde ont désormais et 
publiquement exprimé leur croyance que la survie de notre civilisation dépend d'une intervention commune 
au niveau de la mise en place de la réforme économique. Le mouvement pour le Nouvel Ordre International 
revêt donc pour nous tous une signification et une importance particulières. 
 
On considère souvent le dialogue Nord-Sud comme une requête pour que les nations riches se privent au profit 
des pays pauvres. Nous rejetons vivement cette vision. Le monde, qu'il s'agisse de sa population, de son 
écologie ou de ses ressources, doit être regardé comme un système fragile et enchevêtré. Beaucoup de sociétés 
ont pu accroître leur force justement parce qu'elles s'arrangent pour que leurs conflits internes soient 
solutionnés par l'adaptation, pour que le faible soit protégé et que triomphent les principes de justice. Le 
monde entier peut pareillement accroître sa force tout simplement en devenant une société humaine juste. 
 
« Nous avons la conviction profonde que la communauté mondiale, dans ses efforts réalistes pour créer ce 
nouvel ordre, fera preuve de courage et d'imagination. Le changement est inévitable. La question est de savoir 
si la communauté mondiale forgera elle-même et de manière délibérée les étapes devant l'amener ou si ce 
changement nous sera imposé de force à travers une série d'évènements qui échappent à notre contrôle. Il est 
donc de la commune responsabilité de tous les peuples et pays d'agir dans les plus brefs délais. » 

Nord-Sud : Un programme pour la survie (Le rapport Brandt). 

 

La Stratégie pour la Préservation du Monde 

 

L'Écologie et la Préservation. 
  
L'écologie et la préservation sont parmi les notes-clés de notre époque. Des milliers de groupes s'activent à 
travers le monde, à encourager la prise de conscience des problèmes liés à l'environnement. Un nombre 
impressionnant d'êtres humains mènent une vie en conformité avec leur compréhension de ces problèmes. Ils 
ne veulent pas participer à l'utilisation abusive et au gaspillage des ressources naturelles, à la pollution et à 
l'exploitation systématique du règne animal. Souvent désigné comme la Révolution Verte, ce puissant 
mouvement a attiré l'attention sur la stricte interdépendance de l'humanité et de son environnement, la nature.  
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Les frontières érigées par l'homme sont transcendées par le sentiment d'appartenance à la communauté 
mondiale et la préoccupation communément partagée par tous ceux qui s'engagent à protéger et à préserver 
l'héritage naturel de la terre. 
 

La Nouvelle Stratégie. 
 
La Stratégie pour la Préservation du Monde fournit, pour les années 1980, un plan d'action qui lie 
préservation et développement et offre une approche mondiale qui privilégie les démarches relatives à cette 
préservation. Elle présente plusieurs priorités en ce qui concerne la protection de la nature. C'est la première 
fois que des organisations gouvernementales et non gouvernementales et des experts du monde entier se 
sont mis ensemble pour préparer un document sur la préservation du globe. C'est la première fois qu'il a été 
clairement mis en lumière comment une politique de préservation peut rentrer dans le cadre des objectifs 
de développement poursuivis par les gouvernements, l'industrie, le commerce, le travail organisé et les 
professions. C'est également la première fois que le développement a été présenté comme un puissant 
auxiliaire et non un frein à la préservation. 
 

« Mais la chose la plus importante est le changement d'attitude que cela représente. L'humilité a fait place à 
l'optimisme exagéré des années 1950 et 1960 qui prévoyait la capacité de l'homme de trouver des solutions 
à tous ses problèmes. Cette humilité résulte de la prise de conscience que les plus étonnantes réalisations de 
l'homme sont impuissantes à compenser sa dévastation désastreuse de la planète, de sa faune et de sa flore. 
La stratégie démontre clairement que l'homme ne peut survivre qu'en coopérant avec la nature ; elle précise 
que la préservation de la nature est dans la ligne directrice du progrès humain. Nous devons nous résoudre à 
nous considérer comme partie intégrante de la nature et à agir en conséquence. Ce n'est qu'ainsi que les 
systèmes fragiles sur lesquels repose la vie de notre planète pourront être sauvegardés. Ce n'est que de cette 
façon que pourra se poursuivre l'évolution de notre propre espèce. » 

Comment sauver le monde – Avant-propos par Sir Peter Scott. 

 
La Stratégie a été publiée simultanément dans 35 pays le 5 mars 1980. Trois organisations différentes mais 
agissant de manière complémentaire travaillèrent ensemble à sa préparation. L'Union Internationale pour la 
Préservation de la Nature et des ressources naturelles (U.I.P.N.) avait la responsabilité de la coordination de 
la recherche et ses six commissions ont mobilisé plus de 700 experts en écologie, planification de 
l'environnement, droit, administration et science de l'environnement. La Stratégie fut commissionnée par le 
Programme des Nations Unies pour l'Environnement (P.N.U.E.). Le soutien financier fut en grande partie 
assuré par cet organisme et le Fond Mondial pour la Préservation de la Faune et de la Flore. 
 
La Stratégie se propose de stimuler une approche plus complète, plus unifiée et plus effective de la gestion 
des ressources naturelles de la planète. Elle fournit également des conseils pratiques sur les moyens de 
parvenir à un tel objectif par les décisions des politiques gouvernementales et leurs conseillers, par les 
militants pour la préservation et par l'organisation qui s'occupe du domaine immense du développement 
sans oublier l'industrie, le commerce et les syndicats. 
 
Le but de la Stratégie pour la Préservation du Monde est d'aider à fusionner les concepts de préservation et 
de développement et de s'assurer que les modifications qu'ils engendrent dans l'environnement ne 
constituent une menace pour la survie et le bien-être de l'humanité. 
 

Objectifs de la Nouvelle Stratégie. 
 
On peut dégager trois objectifs principaux en rapport avec la préservation des ressources vivantes : 
 

1) Maintenir les processus écologiques essentiels et les systèmes de support à la vie dont dépendent la 
survie et le développement humains comme la régénération et la protection du sol, le recyclage des 
substances nutritives et l'assainissement de l'eau. 
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2) Préserver la diversité générique (la gamme de matière générique qu'on trouve dans l'économie de la 
planète) sur laquelle reposent le fonctionnement d'un certain nombre des processus et systèmes ci-
dessus mentionnés, les programmes de reproduction nécessaires à la protection et à l'amélioration 
des plantes, des animaux domestiques, des micro-organismes, de même qu'au progrès scientifique et 
médical, à l'innovation technologique et à la Sécurité des industries qui fonctionnent à partir de 
ressources vivantes. 

3) Assurer l'utilisation raisonnable des espèces et des écosystèmes (notamment les ressources marines, 
forestières et fourragères) qui assurent la vie de millions de communautés rurales aussi bien que de 
grandes industries. 

 
Un résumé de la Stratégie est disponible en livre de poche sous le titre : « Comment sauver le monde ». Le livre 
est écrit par Robert Allen et paraît aux éditions Kogan Page. 
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LE NOUVEL IDÉALISME – CONSTRUIRE L'UNITÉ 

 
Notre réflexion s'est jusqu'ici limitée à certains thèmes majeurs qui se rapportent à l'aspiration mondiale à 
l'unité et à la paix. Cependant nous devons nous éloigner des thèmes spécifiques si nous voulons être 
capables d'interpréter les tendances plus larges, lesquelles sont en train de remodeler le monde des affaires 
à un niveau jusqu'ici inégalé. C'est seulement de cette façon que nous pouvons nous rendre compte que la 
cause ou encore le pivot autour duquel tourne le progrès vers l'unité, est la manifestation d'un changement 
qui est en train de s'opérer dans la conscience de millions d'hommes et de femmes. 
 
De plus en plus on réalise qu'à l'origine de la tension mondiale, il y a une division fondamentale qui traduit 
deux approches de la vie. 
 

L'Approche Séparative. 

 
C'est une approche basée sur l'idée qu'il faut obtenir le maximum d'avantages pour le soi (qu'il s'agisse d'une 
personne, d'un groupe, d'une institution ou d'une nation) en ignorant quasiment les intérêts du plus grand 
tout. C'est une vision séparatiste et égocentrique qui amène à se dresser contre tout changement fondamental 
et toute réforme. Celui qui adhère à cette façon de penser cherche à dominer autrui par la crainte, l'inertie et 
les désirs matérialistes. Cette approche trouve sa parfaite expression dans le nationalisme qui, dans la 
poursuite acharnée des objectifs spécifiquement nationaux, ne prend pas en considération le bien-être et les 
intérêts plus larges de la communauté terrestre. 
 
Il existe aujourd'hui d'innombrables groupes et individus qui, dans toutes les branches de l'activité humaine, 
agissent dans la perspective de maintenir leur position retranchée et leur prestige ou de devenir puissant dans 
le seul but d'imposer leurs idées à autrui. Sans doute un pourcentage important du grand public privilégie 
cette approche qui, généralement parlant, incarne les forces réactionnaires dans les affaires humaines. 
 

L'Approche Inclusive. 

 
Au même moment, une approche alternative qui a un appui dans tous les milieux sociaux, prend de plus en 
plus d'ampleur. Cette approche est imprégnée d'un nouvel idéalisme qui trouve un écho favorable dans les 
cœurs et dans les esprits partout dans le monde. Il s'agit d'un idéalisme qui reflète essentiellement un 
changement d'attitude, une nouvelle compréhension laquelle projette l'individu dans une vision du monde 
inclusive et holistique. Cette conception sous-entend la croyance dans l'égalité et la valeur de tous les êtres 
humains. Elle affirme notre capacité à prendre conscience de l'humanité-une et à résoudre nos problèmes en 
faisant preuve de bonne volonté et de coopération. 
 
Les valeurs qui constituent le fondement de cette approche s'inspirent du sens de la fraternité et de la 
synthèse, du sentiment d'unité avec l'humanité et de sensibilité aux besoins humains. L'objectif commun 
d'amélioration du monde vers lequel tendent tous les efforts humains est perçu comme étant bien plus 
important que les points de divergence. L'expérience de l'unité déclenche chez les hommes de bonne volonté 
le sens du partage de l'effort communautaire. 
 
Une des notes fondamentales de cette façon de sentir et de penser est que « cette prise de conscience ne s'impose 
ni par la force ni par quelque autorité extérieure. » Elle doit être évoquée à l'intérieur de chacun et doit refléter 
un choix personnel librement décidé. Les moyens qui amènent le changement sont perçus comme aussi 
importants que le changement lui-même car l'expérience prouve que fins et moyens sont intégralement et 
directement liés. C'est pourquoi l'éducation et le développement de la compréhension en lieu et place de la 
force et de la coercition sont les moyens idéaux pour sensibiliser les gens au nouvel idéalisme. 
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Le manque de structuration du réseau de tous ceux qui bâtissent l'unité et la coopération mondiales, l'absence 
de leader et de dogme au niveau de ce réseau en donnent une image nébuleuse et beaucoup moins influente 
que les puissantes forces réactionnaires proéminentes dans les affaires mondiales. Cependant, il ne s'agit là 
que d'une apparence. Il est vrai que le réseau n'est encore que faiblement coordonné plutôt que véritablement 
organisé ; il est également vrai qu'il n'est pas encore doté des nombreuses institutions nécessaires à la 
promotion de ses objectifs humanitaires. Mais il n'est ni sans existence matérielle ni sans pouvoir. Car partout 
où il y a des hommes et des femmes chez qui le nouvel idéalisme constitue une force lumineuse et vivante, on 
peut identifier son impact et son influence. Au cœur de tous les programmes de réforme de quelque domaine 
que ce soit, on trouvera des gens dévoués qui partagent l'engagement de travailler vers une nouvelle société 
et qui s'efforcent de rendre manifestes la justice et l'esprit de fraternité. 
 
C'est peut-être dans les mouvements qui ouvrent de nouvelles frontières à l'humanité comme ceux se 
rapportant à l'écologie, aux droits de l'homme, aux styles de vie alternatifs, à la philanthropie, aux réformes 
sociales que le réseau est le plus aisément identifiable. Il est aussi utile de savoir que la nouvelle attitude est 
présente dans chaque activité qui inspire et élève la conscience et qui l'oriente vers les valeurs de partage, 
de coopération et d'intégrité dans les relations humaines. 
 

La Signification de la Nouvelle Approche. 

 
La signification de cette approche alternative est maintenant largement reconnue. Dans un document publié 
par l'Association australienne des Nations Unies, Keith Suter fait référence au 5ème Monde et désigne ce 
dernier comme incluant tous ceux qui sont activement impliqués au niveau de l'immense réseau mondial 
d'organisations non-gouvernementales. Il écrit que le 5ème Monde est « composé du nombre croissant des 
individus dont les loyautés et les intérêts transcendent les frontières politiques. Ces gens veulent aider leurs 
semblables, même s'ils n'ont jamais rencontré ceux à qui leur aide est destinée... » Le 5ème Monde intéresse 
beaucoup plus à « ce qui unit les êtres » qu'à ce qui les divise. Selon Suter, la tâche de ce groupe qui prend 
rapidement de l'extension est de développer une nouvelle manière de vivre, sur le plan national et 
international, qui pousse les gens à prendre le contrôle de leur propre vie." 
 
Un réseau dans la conscience de tous ceux qui travaillent de manière positive et visionnaire en vue du 
changement, tels sont les sujets et le thème du livre de Marilyn Ferguson, « La conspiration du Verseau ». Elle 
y retrace l'appui historique qu'a reçu cette idée chez les représentants les plus en vue de la philosophie, de 
la religion, de la science et des arts. Et quoiqu'elle y étudie plus particulièrement la situation américaine, elle 
souligne le caractère international du réseau. 
 
Sans être un réseau dominant, la Conspiration du Verseau (titre du livre anglais) travaille à l'émergence d'un 
changement radical... Plus étendue qu'une réforme, plus profonde qu'une révolution, cette conspiration 
plutôt bénigne pour un nouvel agenda humain a déclenché la plus rapide réorientation culturelle dans 
l'histoire. La perspective politique du réseau est décrite comme « sorte de Centre Radical. Elle n'est ni neutre 
ni un point médian de la route mais en constitue une vision globale. » 
 
La perception générale de la conspiration et du réseau est qu'ils représentent « un nouvel état d'esprit, une 
nouvelle vision du monde née de la convergence entre les plus récentes percées scientifiques et les conceptions 
millénaires des diverses traditions. » 
 

Le Nouveau Groupe des Serviteurs du Monde (NGSM) 

 
Les écrits d'Alice Bailey explorent un réseau beaucoup plus étendu au niveau de la conscience humaine : le 
nouveau groupe des serviteurs du monde. L'ensemble des caractéristiques extérieures et intérieures de ce 
groupe a été présenté au public de manière claire. Le nouveau groupe des serviteurs agit dans une 
perspective spirituelle et met l' accent sur les valeurs et les qualités relatives à l' humanité une. 
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Le nouveau groupe des serviteurs du monde, par nature, inclut tout homme ou toute femme de tout pays qui 
se dédie à amener la réconciliation entre les peuples, à évoquer le sentiment de fraternité, à entretenir le sens 
de l'interrelation mutuelle et à ignorer les barrières raciales, nationales ou religieuses. 
 
Le groupe agit comme un facteur de synthèse dans l'humanité, en incarnant une unité subjective qui relie les 
efforts divergents des hommes et des femmes de bonne volonté en un tout cohérent, en un centre unificateur 
stable au sein de la conscience humaine. 
 
« Pour ce groupe, le vocable "spirituel" doit être accepté dans un sens large ; il y voit un effort inclusif vers 
l'amélioration de l'homme, la compréhension, l'élévation de la conscience, la tolérance, la parfaite 
communion entre tous les hommes et toutes les nations, la religion universelle et toutes les tendances 
mentales qui ont trait au développement ésotérique de l'être humain. C'est donc un groupe sans phraséologie 
ou bible particulières, il ne revendique ni credo ni formulation dogmatique de la vérité. L'impulsion qui 
motive chacun de ses membres est tout simplement l'amour de Dieu tel que manifesté dans l'amour de 
chaque être humain. » 
 
La mission que s'est donnée ce réseau mondial de serviteurs est de contribuer à faire émerger l'ordre du 
chaos actuel et à unifier de manière stable les différentes sphères contradictoires de la vie moderne. Ce sont 
les membres du NGSM qui établiront ce nouvel ordre dont l' objectif fondamental est l'épanouissement de la 
conscience humaine, la révélation des valeurs supérieures de la vie et la fin du règne du matérialisme. Le rôle 
du Nouveau Groupe est de contrebalancer les forces de désintégration et de destruction en incarnant lui-
même les forces d'intégration et de construction. Le Nouveau Groupe parviendra éventuellement à renverser 
la tendance, encore si puissante, envers la haine raciale et à annihiler les courants de pensée qui génèrent les 
clivages et les barrières entre les hommes et, donc, la séparation et la guerre. Partout où se manifestent un 
ou des groupes exprimant des idées qui ont un impact potentiel sur l'opinion publique ou sur un aspect de la 
vie, quelque chose surgit, sous l'action de la Loi de l'équilibre et manifesté la tendance contraire. Au point où 
en est la race présentement, les groupes qui encouragent l'esprit de clivage et qui construisent des obstacles 
à la liberté de l'esprit humain, ont été les premiers à se manifester. Ces groupes accomplissent un travail 
nécessaire et font également partie du Plan. Par conséquent, et selon la loi, il doit apparaître le groupe ou les 
groupes qui incarnent une démarche qui aboutit à l'intégration et à la construction. Ces derniers projetteront 
l'humanité à un tour plus élevé de la spirale ; ils seront des instruments de réconciliation et de réunification, 
ils abattront les barrières et mettront fin aux clivages. 
 

MANTRAM OU PRIÈRE DU NOUVEAU GROUPE DES SERVITEURS DU MONDE. 
 
Une très forte relation subjective lie tous les serviteurs du monde. Ce groupe cohérent, unifié transmet 
l'énergie spirituelle dans toutes les sphères de la pensée et de l'action humaines en vue de renforcer l'unité 
mondiale et les justes relations entre les êtres humains. Les hommes et les femmes de bonne volonté 
s'unissent mentalement, chaque jour à 17 h (heure locale) avec le groupe des serviteurs du monde, en 
utilisant la brève prière suivante en silence et en parfaite concentration : 
 

« Que le pouvoir de la Vie Une afflue par le Nouveau Groupe des Serviteurs du Monde. 
Que l'amour de l'Âme unique caractérise la vie de ceux qui cherchent à aider les Grands Êtres. 

Puissè-je remplir mon rôle dans l'Œuvre unique par l'oubli de moi, l'innocuité et la parole juste. » 
 

Ce travail peut être effectué n'importe où en quelques secondes. 
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LES NATIONS UNIES 

 
Nous pouvons observer à l'évidence une grave détérioration des relations internationales. Mais je crois 
également qu'avec de la bonne volonté et un certain degré raisonnable d'intelligence il est possible de 
changer cette situation. Nous sommes certainement capables de nous attaquer à ce problème central grâce à 
nos connaissances et à nos moyens de communication avancés. Cela demande bien sûr un effort conscient 
pour élever les relations internationales à un plus haut niveau. Rien ne saurait être plus réaliste et dans 
l'intérêt de la survie humaine qu'un tel effort. 
 
Il nous faut raviver la foi qu'eurent les fondateurs des NATIONS UNIES qui étaient des dirigeants très réalistes 
dont les comportements furent forgés sous le feu de la 2ème guerre mondiale, foi qui affirme que la Charte 
des Nations Unies offre l'unique et indispensable moyen pour les nations et les peuples d'avancer dans le 
processus de la Paix. 
 
Je crois que le moyen le plus valable pour avancer dans ce sens, ce sont les Nations Unies qui ont été créées 
dans ce but. En tant que Secrétaire Général, je suis le premier à reconnaître la faiblesse et les lacunes de 
l'organisation. J'y pense jour et nuit. Mais je sais aussi que lorsque les gouvernements, y compris les plus 
puissants, ont des problèmes, ils viennent à l'O.N.U. Lorsque les grands combattants de la cause humanitaire 
se font jour ils se tournent également vers l'O.N.U.  Kurt Waldheim dans le Nouveau Monde 1980 No 3. 
 

LES ORIGINES. 
 
La Charte des Nations Unies fut élaborée par les représentants de 50 pays à la conférence des Nations Unies 
sur l'Organisation Internationale qui se tint à SAN FRANCISCO du 25 Avril au 26 Juin 1945. Ils délibérèrent 
sur les bases de propositions faites par les représentants de la Chine, de l'URSS, du Royaume-Uni et des États-
Unis à DUMBARTON OAKS (USA) en août-octobre 1944. La Charte fut Signée le 26 juin 1945. La Pologne qui 
n'était pas représentée à la conférence la signa plus tard et devint l'un des 51 états-membres originaux. 
 
Les Nations Unies existèrent officiellement à partir du 24 octobre 1945 lorsque la Charte fut ratifiée par la 
Chine, la France, l'URSS, le Royaume-Uni et les États-Unis ainsi que par une majorité d'autres signataires : le 
24 octobre est désormais universellement célébré comme la journée des Nations Unies. 
 

Préambule à la Charte des Nations Unies. 
 
N'êtes-vous pas les premiers à affirmer que le monde est confronté à des problèmes très importants ? Vous 
pensez aussi que les Nations Unies doivent résoudre ces problèmes. Mais comment l'O.N.U. peut-elle réussir 
si vous ne lui apportez pas votre foi et vos encouragements ? Trop de gens ne croient pas à l'O.N.U. Ils la 
critiquent, l'invectivent, la disent inefficace et sans effet et quelquefois même la haïssent lorsque leurs 
intérêts sont en cause. Pourquoi, tout au contraire ne l'aiment-ils pas, ne la défendent-ils pas et ne 
l'encouragent-ils pas ? Pourquoi ne donnent-ils pas à ce premier instrument sacré de paix et d'ordre une 
chance de réussir face à des problèmes réellement gigantesques.  Robert Muller. 
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Une Vision Copernicienne de la Coopération Mondiale  

par Robert MULLER 

 
Tout commence à se mettre en place en ce qui concerne la destinée humaine sur la planète Terre. Une réunion 
de l'Association Américaine des Analyses de Systèmes qui se tint à NEW-YORK dans les années 70 fut un 
événement qui m'aide beaucoup à comprendre notre monde, des organisateurs avaient demandé à l'O.N.U. 
de leur envoyer un intervenant sur le sujet suivant : « Les Nations Unies peuvent-elles devenir un système 
fonctionnel de l'ordre mondial ? » 
 
Je fus intrigué par la question. Que voulait-on dire par système fonctionnel de l'ordre mondial ? Qui étaient 
ces hommes qui se désignaient eux-mêmes comme des analystes de systèmes ? Quelle était cette nouvelle 
science? J'étais incapable de trouver un intervenant parmi nos experts de l'O.N.U. tout simplement parce que 
nous n'avions pas d'analystes de systèmes... Je décidais d'aller au congrès et d'y parler moi-même. 
 
J'assistais à la réunion pendant un week-end ce qui me donna l'occasion d'écouter les autres intervenants et 
d'entrer en relation avec eux. Il s'agissait de gens très remarquables, des philosophes, des sociologues, des 
biologistes, des mathématiciens qui essayaient de construire un nouvel ordre mondial à partir des relations 
extrêmement complexes qui lient tout sur notre Terre. Ils étaient les nouveaux scientifiques de 
l'interdépendance. Je ne savais pas trop ce que j'allais bien pouvoir leur dire. Leur science était trop complexe, 
trop mathématique pour moi. Je n'en connaissais pas les premiers rudiments. Prétendre le contraire aurait 
été stupide. Néanmoins je devais répondre aussi bien que possible à une question très simple : les Nations 
Unies assument-elles des fonctions qui contribuent à la paix, à l'ordre, à la justice, au bien-être et au bonheur 
des humains sur cette planète ? 
 
Puisque les auditeurs étaient des experts en « systèmes », le moins que je pouvais faire était de présenter le 
travail de l'O.N.U. d'une façon « systématique ». Je visualisai donc notre globe suspendu dans l'Univers et le 
considérai tout d'abord dans ses relations avec le soleil. Je le vis ensuite comme une orange coupée en deux 
et j'observai son atmosphère, sa croûte et sa fine couche de vie ou biosphère. Dans la biosphère, je considérai 
les mers, les océans, les pôles, les continents, les montagnes, les rivières, les lacs, les sols, les déserts, les 
animaux, les plantes et les humains. Dans la croûte terrestre, je vis la profondeur des océans, les plaques 
continentales, les réservoirs souterrains d'eau, le pétrole, les minéraux et la chaleur. Dans la masse formée 
par les 4 milliards d'individus, je vis les nations, les races, les religions, les cultures, les langues, les cités, les 
industries, les fermes, les professions, les corporations, les institutions, les armées, les familles et à la base de 
ce cosmos incroyable, l'être humain. Dans la personne humaine, je vis le riche et miraculeux système du 
corps, le mental, le cœur et l'esprit lié aux cieux et à la terre par les sens. Je visualisai les 60 milliards de 
cellules de son corps, l'infiniment petit, la vie atomique et microbienne, le monde incroyable des gènes qui 
incarne et transmet les modèles de vie. Et tout au long de ce chemin copernicien, à chaque pas, je me posai la 
question suivante : « les humains coopèrent-ils sur ce sujet ? Essaient-ils de le comprendre, de l'évaluer, de 
le considérer en relation avec tout le reste et de déterminer ce qui est bon ou mauvais pour les hommes, ce 
qui devrait être changé ou non ? Ce sujet était-il examiné par l'O.N.U. ou par une de ses agences ? Le 
« système » des Nations Unies s'en occupait-il ? Et la réponse était souvent « oui ». 
 
Oui, l'O.N.U. s'intéresse aux relations entre notre planète et son soleil : en 1945 l‘UNESCO tint un premier 
colloque sur l'énergie solaire ; en 1961 l'O.N.U. organisa une conférence mondiale sur les nouvelles formes 
d'énergie et produisit 3 volumes sur l'énergie solaire ; en 1973 l'UNESCO sponsorisa une conférence 
internationale sur "Le Soleil au service de l'Humanité" qui passait en revue toutes les relations entre notre 
étoile et nous-mêmes : l'énergie, la nourriture, la vie et l'habitat. Et en 1981 l'O.N.U. tiendra à nouveau une 
conférence mondiale sur les sources d'énergies nouvelles et renouvelables incluant le Soleil. 
 
Oui, l'O.N.U. s'occupe de l'espace : un traité sur l'espace fut conclu en 1967 et une conférence mondiale sur 
cette nouvelle frontière eu lieu en 1968 ; l'espace a été déclaré héritage commun et non armé de l'humanité. 
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Les objets envoyés dans l'espace sont enregistrés par l'O.N.U. ; les astronautes sont considérés comme des 
envois de l'humanité, les dégâts causés par les objets qui tombent de l'espace sont réglementés par une 
convention de l'O.N.U. ; un traité concernant la lune et les autres corps célestes a été adopté ; l'Union 
Internationale de la Communication alloue des bandes de fréquence pour les communications par satellites. 
L'Organisation Mondiale de la Météorologie reçoit l'état du climat et du temps du monde entier par satellites. 
L'Organisation Intergouvernementale Consultatoire pour les Affaires Maritimes met au point un satellite 
international qui servira à tous les bateaux et à tous les navigateurs du monde. La F.A.0. reçoit des 
informations de l'espace sur le temps, les précisions pour les cultures, les inondations et les épidémies qui 
touchent les plantes ; l'UNESCO essaie des systèmes éducatifs au moyen de satellites et une autre conférence 
sur l'espace se tiendra à l'O.N.U. en 1982. 
 
Oui, l'O.N.U. s'intéresse à la couche gazeuse qui entoure notre globe, à l'atmosphère et à ses composants, la 
troposphère, la stratosphère et l'ionosphère. Sous les auspices de l'Organisation Météorologique Mondiale 
les gouvernements coopèrent au Programme de Réserve Atmosphérique Mondiale. Le Programme des 
Nations Unies pour l'Environnement (UNIP) est en train de vérifier l'état et la qualité de l'atmosphère et de 
la ionosphère. En 1978 une conférence sur l'ozonosphère s'est réunie. L'Organisation Internationale de 
l'Aviation Civile s'occupe de la Sécurité aérienne du trafic international aérien et de l'ordre légal du transport 
aérien mondial.  
 

- Oui, l'O.N.U. se préoccupe du climat de notre globe y compris de la possible récurrence des ères 
glacières ; l'Organisation Météorologique Mondiale a tenu une première conférence mondiale sur le 
climat au printemps 1979. 

- Oui, l'O.N.U. se préoccupe de la biosphère avec le projet Earthwatch (surveillance de la terre), le 
programme pour l'Environnement Mondial de l'UNEF et de l'UNESCO : « l'Homme et la biosphère ». 

- Oui, l'O.N.U. s'intéresse aux mers et aux océans de notre planète avec la Loi de la Conférence sur la 
Mer, la Commission Océanographique Intergouvernementale de l'UNESCO, le travail de la F.A.O. sur le 
monde de la pêche, le travail de l'IMCO sur le transport maritime, le travail et les traités de l'UNEF sur 
l'environnement des mers... 

- Oui, l'O.N.U. s'occupe du désert avec la F.A.O., l'UNESCO et l'UNEP. Une conférence Mondiale sur la 
Désertification s'est tenue en 1977. 

- Oui, l'O.N.U. s'intéresse aux plaques continentales, aux fleuves internationaux, aux nations sous-
développées, aux cultures, aux races, aux religions, aux langues, aux cités, aux enfants, aux adolescents, 
aux femmes, aux sous-alimentés, aux travailleurs, aux fermiers, aux professionnels, aux corporations 
et presque à n'importe quel autre groupe concevable ou à n'importe quel autre problème mondial sur 
cette planète. 

- Oui, l'O.N.U. s'occupe de l'homme, alpha et oméga de nos efforts, point central de cette gigantesque 
tapisserie Copernicienne. Les droits fondamentaux de l'homme, la justice, la santé, le progrès et la paix 
sont pris en compte du fœtus jusqu'au moment de la mort. 

- Oui, l'O.N.U. se préoccupe de l'atome avec l'Agence Internationale pour l'Énergie Atomique, avec la 
microbiologie et la génétique dans le cadre de l'UNESCO, avec l'OMS et la FAO. 

- Oui, l'O.N.U. s'intéresse à l'art, au folklore, à la nature, à la protection des espèces, aux banques de 
microbes, au travail, à l'artisanat, à l'industrie, au commerce, au tourisme, à l'énergie, aux finances, 
aux anomalies de naissance, aux maladies, à la pollution, à la politique, à la prévention des accidents, 
des guerres et des conflits, à la construction de la paix, au désarmement, aux radiations atomiques, à 
l'établissement de discussion, au développement de la coopération humaine au niveau mondial, aux 
aspirations de l'Est et de l'Ouest, du Nord et du Sud, des Noirs et des Blancs, des riches et des pauvres 
etc... 
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Je continuais ainsi pendant plus d'une heure. En terminant j'avais encore beaucoup de choses à dire mais 
j'étais épuisé par mon exaltation pour l'immensité de la coopération que j'avais vue se développer pendant 
mes 30 ans de service à l'O.N.U. C'était désormais très clair que pour moi tout ceci avait un sens. Il s'agissait 
d'une réponse à la prodigieuse marche évolutionnaire des espèces humaines vers la conscience totale, un 
essai de l'homme pour devenir le maître possédant la compréhension, l'illumination et l'appréhension 
complète de sa planète et de son être. Il se passait quelque chose de gigantesque, un tournant dans l'évolution, 
le commencement d'une ère entièrement nouvelle dont la coopération internationale à l'O.N.U. était 
seulement un premier reflet extérieur. Je ne m'en étais pas rendu compte jusque-là parce que c'était arrivé 
par hasard, en réponse à des événements spécifiques, à des besoins, à des crises et à des perceptions de 
gouvernements et d'individus sur toute la planète. Mais le résultat était désormais ici de façon claire, glorieux 
et beau comme Aphrodite émergeant de la mer. C'était le commencement d'un nouvel âge, un pas en avant 
gigantesque dans l'évolution. C'était sans précédent et plein d'un immense espoir pour l'avenir de l'homme 
sur sa planète. Peut-être, après nous, serions-nous capables de parvenir à la paix et à l'harmonie sur terre. 
Cette fois-ci l‘humanité serait forcée de prévoir absolument tout et de mesurer la totalité des conditions et 
de l'évolution de notre planète dans notre système solaire et dans le temps, des feux de gloire, d'expansion 
et de domination par des groupes spécifiques trouveraient bientôt leurs limites. La grande heure de la vérité 
avait sonné pour la race humaine. 
 
Je voyais tout ceci arriver toujours plus puissamment malgré le manque  de foi et les ricanements des 
cyniques. Dans mon bureau je pouvais couvrir un mur entier avec cette coupe transversale et copernicienne 
de la coopération mondiale depuis l'infiniment grand jusqu'à l'infiniment petit en douzaines d'agences 
internationales et de réunions innombrables. Quel était le sens de tout ceci ? Il s'agissait simplement de 
parvenir à la paix, à la justice, à l‘ordre et au progrès pour tous. Et qu'y avait-il derrière la paix, la justice, 
l'ordre et le progrès ? L'accession au bonheur, à une conscience sans précédent et à la satisfaction de tous 
ceux qui sont invités au miracle de la vie humaine. 
 
Lorsque j'eus terminé, il y eut un long silence dans l'auditoire. Nul n‘applaudit. Ce que j'avais dit était 
probablement trop tiré par les cheveux, trop exalté, trop beau pour être vrai ; ou peut-être que chaque 
auditeur était absorbé dans ses propres pensées et perceptions de l'incroyable aventure humaine sur notre 
minuscule planète tournoyant dans l'univers. Finalement l'un des membres de la commission, un biologiste, 
Edgar TASCHDJIAN, prit la parole et dit : 

« Messieurs, j'ai entendu plusieurs propositions pour des systèmes mondiaux durant notre congrès. 
Leurs auteurs pensaient qu'ils avaient couvert la totalité du monde. Mais je vous ai dit que le plus osé 
d'entre eux n'arrivait pas à la cheville de ce qui existait déjà aux Nations Unies. Je suis certain que Mr 
MULLER serait incapable de nous fournir une liste complète de toutes les agences, programmes, 
organismes, sous-organismes, centres, groupes, réunions, transactions, et consortiums qui composent 
aujourd'hui le système des Nations Unies. Quoi qu'il en soit ce système change si rapidement qu'une 
présentation statique serait de peu de valeur. Oui Messieurs, nous sommes loin du monde politique réel. 
Nous devons prendre conscience de ce fait et élever notre vision à la hauteur déjà atteinte par le système 
des Nations Unies... » 

 
Pendant ce temps je réfléchissais très rapidement : dans ma vision copernicienne j‘avais de nombreuses 
brèches ; il n'y avait pas de coopération mondiale pour les pôles, les zones froides du globe, les montagnes, 
nos terres les plus élevées, la standardisation, la sécurité du monde, la protection, la famille, la moralité, la 
spiritualité, la psychologie et la sociologie mondiales, le monde des sens, le monde intérieur de l'individu, ses 
besoins, ses valeurs, ses perceptions, l'amour et le bonheur. La coopération était insuffisante pour la 
protection du consommateur, pour les 400 millions d'handicapés dans le monde, pour les personnes âgées, 
pour la législation mondiale, pour le sens ultime de la vie humaine et ses objectifs. Et les hommes politiques 
traînaient encore les pieds dans des conflits antiques et obsolètes qui les empêchaient de voir le nouveau et 
vaste schéma copernicien de l'éducation qui se faisait jour dans le monde. 
 
Étais-je en train de rêver et de vivre dans un monde de fantaisie et de désir comme Teilhard de Chardin, Hg 
Wells, Albert Schweitzer, Sri Aurobindo, Sri Chinmoy et un nombre croissant de leurs semblables ? 
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Eux aussi avaient vu le monde de l'extérieur, suspendu et tourbillonnant dans l'Univers et ils avaient visualisé 
le grand voyage de l'humanité vers l'unité, la convergence et des niveaux d'accomplissement sans précédent. 
S‘étaient-ils tous trompés ? Me trompais-je aussi ? Non. Tout ce que j'avais appris, vécu et observé 
pragmatiquement jour après jour pendant 30 ans à l'O.N.U. le démontrait de façon réaliste. Nous approchions 
du point de convergence de Teilhard de Chardin, du dernier chapitre de l'ouvrage de Wells : «Outline of History», 
de la révérence de Schweitzer pour la vie, de la conscience totale de Sri Aurobindo, de l'unité mondiale de Sri 
Chinmoy. Et ceci arrivait beaucoup plus vite que quiconque pouvait oser l'espérer. Pour la première fois dans 
l'évolution humaine, déferlait une vague mondiale, au-dessus et au-delà de toute discipline et de tout groupe, 
née de notre connaissance copernicienne de la capacité totale et des limites de notre planète. Et c'était 
seulement le tout début de l'apothéose de la vie humaine sur Terre. Il manquait encore des humanistes 
politiques, des penseurs, des prophètes et des guides pour le peuple capables de former un cœur et de 
l‘intéresser aux profonds objectifs et aux raisons de la vie humaine, à son aspect unique, à son caractère 
miraculeux, à nos potentiels, à nos perceptions, à nos sentiments et à nos cris intérieurs. Mais ces hommes 
arriveraient bientôt. Quelle époque prodigieuse étions-nous sur le point de vivre.  
 
Soudain une image me vint à l'esprit. C'était celle du brave U. Thant. Lui aussi avait prédit un monde serein, 
illuminé, un monde de paix et de compréhension enrichi par la morale, l'éthique, la spiritualité et la 
philosophie. Je me rappelai la scène de la réception qu'il avait offerte aux astronautes américains après le 
premier atterrissage sur la lune. Je parlais dans un coin avec l'un des astronautes. Le Secrétaire Général vint 
vers nous et nous demanda de quoi nous parlions. L'astronaute répondit : « Votre collègue me demande à quoi 
j'ai pensé lorsque j'ai vu pour la première fois la Terre depuis l'espace. »  
 
« Oh, je vois » dit U. Thant, « Je ne suis pas surpris par sa question. Mais j'ai bien peur qu'il n'attende rien de 
nouveau de vous. Il désire seulement une confirmation car il a vécu sur la lune longtemps avant vous, regardant 
la Terre de ses yeux mondiaux et essayant d'imaginer ce que sera la destinée humaine. » 
 
Vanité des vanités U. Thant me rappelai de prendre tout ceci avec un peu de réserve et de revenir sur terre ; 
mon schéma copernicien s'éloigne un instant de mon esprit et il resta seulement ce sourire énigmatique et 
charmant, pendant que les analystes de systèmes poursuivaient une discussion qui me devenait de plus en 
plus incompréhensible. 
 
Le Dr MULLER est le Secrétaire du Conseil Économique et Social de l'O.N.U. Il est aussi écrivain (Most of all, 

They taught me happines Doubleday – 1978) et il a écrit d'innombrables essais sur les affaires mondiales et les 
sujets concernant l'homme. 
 

Références : 
 

1) La liste complète des 18 agences spécialisées de l'O.N.U. et des 14 programmes qui composent le 
système de l'O.N.U. illustre l'importance de la coopération internationale actuelle. Aucune autre 
espèce vivante ne s'est jamais si bien équipée d'instruments mondiaux destinés à étudier, observer, 
orienter et protéger son habitat. À travers d'innombrables organismes, rencontres et conférences, 
avec des milliers d'experts et de délégués, épaulés par 40.000 fonctionnaires mondiaux, l'humanité 
explore aujourd'hui la totalité de sa biosphère et la condition humaine, elle essaie d'augmenter la 
paix, de réduire les conflits et tensions, de construire des ponts et de chercher des voies pour un plus 
grand accomplissement de la vie humaine vers un niveau tel qu'aucun philosophe, prophète ou 
réformateur social ne l'aurait jamais rêvé... 

L'O.N.U. elle-même s'occupe d'une multitude de problèmes mondiaux, tels que la paix, le 
désarmement, l'espace, les mers et les océans, les ressources naturelles, les droits de l'homme, 
l'égalité raciale, les femmes, les corporations multinationales, la criminalité... 

Il existe également un premier conseil ministériel mondial : le Conseil Mondial pour la Nourriture. 
Heureusement, de semblables Conseils vont être établis dans d'autres domaines cruciaux, en 
particulier celui de l'énergie. 
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2) Ce sujet a été pris en charge par le Conseil Économique et Social. 

3) Ceci a été corrigé : une Année Internationale pour les Handicapés aura lieu en 1981 et une conférence 
Mondiale sur les Personnes Âgées se tiendra en 1982. 

 

Le Système des Nations Unies 

 
La Charte a établi 6 organes principaux à l'O.N.U., l'Assemblée Générale, le Conseil de Sécurité, le Conseil 
Économique et Social, le Conseil de Tutelle, la Cour Internationale de Justice et le Secrétariat. 
 
L'Assemblée Générale est le corps central de l'O.N.U. et le seul où tous les États membres sont représentés. 
En général il constitue le forum principal des discussions, il formule la politique adoptée, et coordonne le 
travail des autres organes et des corps subsidiaires. L'Assemblée n'a pas le pouvoir de voter des lois 
obligatoires. Ses résolutions sont des recommandations d'actions uniquement appuyées par la force de 
l'opinion mondiale. 
 
Le Conseil de Sécurité est l'organe politique principal de l'O.N.U. et il a la « responsabilité fondamentale du 
maintien de la paix et de Sécurité internationale » : cinq membres permanents : la Chine, la France, le 
Royaume-Uni, les États-Unis et l'U.R.S.S. ont droit de véto dans ce corps. 
 
Le Conseil Économique et Social (ECOSOC) est l'organe de projet de l'O.N.U. pour la promotion du progrès 
économique, social et humanitaire.  
 
Le Conseil de Tutelle est responsable de la supervision des territoires volontairement placés sous le système 
du tutorat international par les gouvernements qui les administrent. Il y avait à l'origine 11 territoires sous 
tutelle ; tous sauf un en sont désormais devenus des nations indépendantes. Celui qui reste est le territoire 
sous tutelle américaine des Iles du Pacifique. 
 
La Cour Internationale de Justice est l'organe judiciaire principal de l'O.N.U. Elle est habilitée à entendre les 
cas qui engagent des disputes légales entre les gouvernements et à donner son opinion et ses conseils à 
l'O.N.U. et à ses Agences pour clarifier les problèmes de la Loi Internationale et l'interprétation de la Charte. 
 
Le Secrétariat est le bras administratif des Nations Unies et il est dirigé par le Secrétaire Général. Son centre 
est à New-York. Il y a peu à près 10.000 hommes et femmes employés comme membres du Secrétariat qui 
occupent des postes dans le monde entier. 
 

Les Autres Organes de L'O.N.U. et les Agences Spécialisées. 
 
La Charte qui suit lie les organes principaux qui forment ensemble la « famille des Nations Unies ». Ce vaste 
réseau d'organisations et d'agences spécialisées offre des programmes effectifs dans tous les domaines 
d'intérêt international (cf. p. 25 schéma). 
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La Citoyenneté Mondiale 

 
J'ai mentionné une autre de mes convictions fondamentales... Elle se rapporte à l'attitude du citoyen 
individuel. Car l'État souverain ne doit pas être le seul à adopter la vision mondiale ; la personne individuelle 
devrait également reconnaître les exigences impératives de l'interdépendance. Je vais jusqu'à suggérer la 
nécessité d'un nouveau concept de citoyenneté. 
 
Une nouvelle qualité d'imagination planétaire est exigée de nous tous comme prix de la survie humaine. Je 
ne critique pas la forme de nationalisme qui pousse le citoyen individuel à apprécier et à applaudir les 
réussites et les valeurs par lesquelles son pays d'origine a contribué au bien-être et au bonheur de toute la 
race humaine. Je ne demande pas non plus l'homogénéisation internationale car je me réjouis de l'existence 
du particularisme national et culturel. Mais je plaide (un plaidoyer fondé sur 10 ans d'observation de la 
condition humaine depuis ma seule position privilégiée), je plaide pour une double allégeance. Ceci implique 
une acceptation ouverte, comme nous le faisons tous en fait, de notre appartenance à la race humaine aussi 
bien qu'à notre communauté locale ou qu'à notre nation. Je crois même que le signe d'une personne vraiment 
éduquée et imaginative face au 21ème siècle est qu'elle se sente citoyen planétaire. 
 
Mon éducation bouddhiste m'a peut-être plus aidé que quoi que ce soit d'autre à prendre conscience de ce 
concept de citoyenneté mondiale à l'exprimer dans mes paroles et dans mes écrits. 
 
J'offre ce concept comme une partie de ma propre contribution à la construction de la Communauté Mondiale 
de l'avenir.  U. Thant – « View from the UN » pp.453-454. 
 
La citoyenneté mondiale est faite pour durer. Il y a ceux qui se rendent compte qu'il n'y a pas de « ligne 
Maginot » derrière laquelle les privilégiés peuvent se retirer en toute sécurité. Plus important, il y a ceux qui 
en sont arrivés à croire... (et l'expérience des Nations Unies a été cruciale dans ce développement)... qu'il y a 
un avenir plus juste et plus heureux pour tous que l'on peut atteindre par la prise de conscience de la 
communauté d'intérêt des gens et de l'interdépendance des choses. Ils voient... nous voyons que des 
ajustements radicaux de l'ordre mondial actuel sont possibles et profitables pour tous. 
 
De tels internationalistes trouvent que le problème des affaires du monde est intéressant, perturbateur 
certes mais intéressant. De tels citoyens du monde trouvent palpitantes les expériences actuelles en matière 
de relations internationales. Ils les considèrent empreintes de danger mais cependant palpitantes. 

David Harding – « Pourquoi l'ONU est-elle importante ? » p.12. 

 
Nous ne pouvons pas faire échouer quelque chose avec rien. On a dit « Si tu veux la paix, prépare la guerre ». 
Aujourd'hui cet aphorisme est inversé : « Si tu veux éviter la guerre, tu dois travailler pour la paix. » Nous 
avons tout au moins atteint le point où nous parlons ensemble des grandes œuvres communes de l'humanité 
: préserver notre environnement, nourrir ceux qui ont faim, donner un abri à tous nos frères, prendre plus 
soin des ressources fondamentales et les partager fraternellement : l‘eau, les minéraux, l' énergie dont notre 
vie commune dépend. Le dialogue peut être le signal d' une nouvelle et croissante loyauté, non à nos anciens 
nationalismes séparatistes mais au partage des tâches et à une appartenance commune à la Cité de l'Homme. 
 
S'agit-il d'un trop grand rêve ? Est-ce un espoir trop naïf ? Peut-être. Cependant nous pouvons désormais 
parler aux points les plus éloignés de la Terre aussi facilement que les villageois conversaient ensemble 
autrefois. Notre interdépendance planétaire est aussi importante que celle des États antérieurs. 
 
Notre connaissance circule dans le monde entier. Nos espaces et nos océans sont également partagés. C‘est la 
même chose pour ce qui est des conditions de départ de notre existence matérielle. Si l'homme a appris à être 
loyal envers sa nation comme envers sa famille et sa ville devons-nous vraiment démontrer que la loyauté ne 
peut pas s'étendre à la planète elle-même qui porte notre vie terrestre et tous les moyens de la nourrir ? 
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Ceci est peut-être la dernière implication de l'unité sous-jacente à la loi scientifique perçue en premier par 
les Grecs, à la loi sous-jacente de la fraternité et de l'obligation morale proclamée encore plus passionnément 
par les prophètes Hébreux. Aujourd'hui ils se réunissent en une nouvelle fusion de vision et d'énergie pour 
nous rappeler notre incontournable unité au moment même où nous nous trouvons à l' extrême limite d' une 
potentielle d' annihilation, le scientifique et le sage, l'homme de savoir et le poète, le mathématicien et le saint 
répètent à la cité humaine le même plaidoyer et le même avertissement : « Nous devons nous aimer les uns les 
autres ou il nous faudra mourir ».  Barbara Ward – « La Maison de l'Homme » p.294. 
 
La bonne volonté coopérative est certainement la première idée que l'on présente aux masses et que l'on 
enseigne dans nos écoles, garantissant ainsi une civilisation nouvelle et meilleure. La compréhension aimante 
et intelligemment appliquée devrait être le signe distinctif des groupes les plus sages et les plus éduqués 
ajoutés à leur effort de relier le monde de la signification au monde des efforts extérieurs pour le bénéfice 
des masses. La Citoyenneté Mondiale en tant qu'expression de la bonne volonté et de la compréhension 
devrait être le but des personnes éclairées partout dans le monde et le signe de l'homme spirituel. À travers 
ces trois propositions nous avons de justes relations établies entre l'éducation, la religion et la politique. 

A. Bailey – « Éducation dans le Nouvel Âge » p.91. 

 

Où va l'Espèce Humaine ?  

par Aurelio Peccei 

 

Une Décennie de Danger et d'Opportunité. 
 
La question de savoir où les tendances actuelles pourraient éventuellement conduire l‘humanité est très 
rarement posée, comme s'il s'agissait d'un sujet situé en deçà de notre compréhension et qui après tout ne 
concernerait que les futures générations. Nous préférons laisser l'avenir aux prétendus "futurologues". Alors 
que pendant les années 60 les futurologues avaient pour habitude d'enflammer nos imaginations avec la 
vision d'une ère proche d'accomplissement et d'expression infinies. Aujourd'hui ils annoncent soit des 
projections agrandies de la crise mondiale actuelle, soit une société cauchemardesque et totalement 
technologique animée par des robots humains et artificiels. 
 
Toutes ces attitudes doivent être combattues. Là où il était indispensable de s'éveiller des rêves diurnes du 
passé, il n'est aujourd'hui pas moins sérieusement indispensable d‘évaluer exactement dans quel état grave 
se trouve l'humanité. La réalité doit être vue telle qu'elle est. Bien que l'adversité soit importante il n'y a 
aucune raison de désespérer si nous sommes prêts à faire face au défi avant qu'il ne soit trop tard. 
 
C'est pourquoi cette décennie est essentielle. Les dangers sont extrêmes mais les opportunités sont également 
exceptionnelles. Le choc extrême que constitue la découverte que notre présente trajectoire est susceptible de 
s'achever dans un désastre planétaire devrait nous pénétrer de la résolution de la changer pour établir une 
trajectoire sûre vers l'avenir, entreprise tout à fait formidable et cependant possible. Il est en effet 
inconcevable que les générations qui ont la chance de vivre à ce stade avancé de l'évolution humaine et qui 
possèdent une masse d'information, des connaissances et des moyens sans précédents n'aient pas également 
la vision et l'engagement nécessaires pour améliorer la condition humaine aujourd'hui et dans l'avenir. 
 

Le Choix de l'Humanité. 
 
Deux remarques préliminaires sont nécessaires. La première c'est que l'avenir de l'homme n'est en aucun 
cas prédéterminé, comme une chose mystérieusement codée dans le grand livre de la destinée que nous 
pourrions essayer de déchiffrer. Ce n'est pas non plus une occurrence aveugle qui risque de se produire par 
hasard, il n'obéit pas non plus fondamentalement à des facteurs étrangers à notre contrôle. Tout au contraire, 
l'avenir va émerger définitivement et complètement comme résultat de l'action humaine. 
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Sauf événement extraordinaire, le monde de demain sera fait de ce que des milliards d'êtres humains font 
jour après jour. Il peut donc devenir un monde tout juste vivable et virtuellement ingouvernable si tous ces 
humains s'obstinent à tout ravager, à polluer et à s'affronter ; ou il peut devenir tout au contraire un 
merveilleux endroit où travailler, jouer et aimer s'ils agissent avec raison et responsabilité. 
 
Un nouveau pas doit être franchi car l'avenir doit être considéré comme "à inventer" comme quelque chose 
que l'humanité devrait essayer de construire avec détermination en ne se contentant pas de la déterminer 
inconsciemment. C'est certainement la plus difficile à réaliser de toutes les inventions humaines mais c'est 
également la plus importante. Et pour cette raison nous devons y consacrer le meilleur de notre temps et de 
notre talent. 
 

Un Seul Avenir. 
 
La seconde observation concerne le caractère holistique de l'avenir. Le futur sera un, un pour le monde entier. 
Un progrès temporaire fut fait il y a quelques années lorsqu'il fut reconnu qu'aujourd'hui tous les problèmes 
essentiels s'entrelacent de façon croissante au moment où les interdépendances mondiales se développent 
irrémédiablement. Un récent symposium de l'O.N.U. sur les interrelations entre la population, les ressources, 
l'environnement et le développement a démontré que ces interactions sont peut-être encore plus 
dangereusement importantes que les variables fondamentales elles-mêmes. 
 
Malheureusement, ces concepts ont encore une influence limitée dans la pratique. Plutôt que de s'unir aux 
autres pour faire face au problème insupportable et poursuivre un bien commun, chaque pays préfère se 
polariser à courte vue sur ses propres problèmes et essayer de suivre sa propre voie quel qu'en soit le coût 
pour les autres. Le résultat en est le terrible gâchis des politiques désaccordées contradictoires et 
conflictuelles que nous connaissons et dans lequel tout le monde est perdant. 
 
Tous les groupes humains devraient au contraire accepter d'une manière pragmatique et dans leur propre 
intérêt, le fait tout net qu'ils sont une partie, une parcelle d'un système mondial toujours plus intégré. Un 
réseau très serré d'interrelations écologiques, technologiques, économiques, socio-politiques et sécuritaires 
les lie organiquement les uns aux autres en dépit de leur hétérogénéité culturelle, de leur pluralisme, de leurs 
différences de régimes et de leurs niveaux de développement inégaux. Ce système les porte tous dans sa 
course, si bien que tous sont destinés à avoir un avenir commun pour le meilleur et pour le pire. Aucun d'entre 
eux, pas même ceux qui sont à présent les plus forts et les plus riches, ne peut se désolidariser des autres et 
choisir des buts et des options indépendamment des grandes alternatives de l'humanité. 
 
La simple logique de ces deux observations est que la famille humaine est en réalité à la croisée des chemins. 
Dans des limites raisonnables, elle peut avoir l'avenir qu'elle désire pourvu que ses membres soient d'accord 
pour partager. Dans le cas contraire elle sombrera inévitablement dans le chaos et la catastrophe. 
 

Faire Face aux Faits. 
 
Qu'on me laisse souligner une fois encore que, pour revenir à raison, l'humanité doit tout d'abord percevoir 
combien le danger auquel elle est confrontée est grand. Une telle perception est à la fois émoussée par les 
espoirs prolongés hérités de la précédente période d'euphorie et par les écrans de fumée élevés trop souvent 
par les personnes qui sont au pouvoir afin de cacher les réalités qu'elles ne savent comment conduire. Les 
gens eux-mêmes participent à cette mise sous silence en se désintéressant des problèmes qui paraissent ne 
pas avoir de solution... 
 
Les preuves que la situation empire sont abondantes. Il suffit de signaler 10 causes se renforçant 
mutuellement : 

1) L'augmentation régulière de la population mondiale. D'ici l'An 2000 elle sera 5 fois plus importante 
et consommera 50 fois plus qu'au début du siècle. 
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2) L'impossibilité pratique de s'occuper efficacement de cette énorme masse de gens. Aujourd'hui 

presque un quart des habitants du monde vit dans une misère et dans une détresse absolues. 

3) L'altération de la biosphère. Les quatre systèmes biologiques essentiels de la vie humaine (la pêche 
en mer, les forêts, les prairies et les cultures) sont tous mal en point. La désertification menace un 
dixième de l'Amérique du Sud, un cinquième de l'Asie et de l'Afrique et un quart de l'Australie. 

4) La stagnation de l'inflation qui érode l'économie mondiale. Le système monétaire est dans une impasse 
et la civilisation industrielle elle-même est en question. L'ombre d'une crise de l'énergie, vicieuse et 
insondable plane sur la plupart des pays, qu'ils soient développés ou en voie de développement. 

5) Les dépenses militaires approchent le nouveau record effroyable de 450 milliards de dollars par an. 
La capacité de tuer et la militarisation du monde augmentent de plus en plus. 

6) Les maux sociaux rampants que sont l‘injustice et l'intolérance. Leurs fruits amers développent 
l'aliénation, les troubles sociaux, la violence civile et les dégradations telles que le terrorisme, la 
torture et le génocide. 

7) Le progrès technico-scientifique anarchique. Il se rue en avant tel un torrent, distribuant coûts et 
bénéfices inéquitablement, ignorant les besoins prioritaires de la société et sa capacité d'absorption. 

8) L‘administration politique structurée sur les bases d'institutions fonctionnant mal et extrêmement 
anachroniques aux niveaux national et international. 

9) L'absence de dialogue sensé entre l'EST et l'OUEST. Les divisions dans chaque domaine s'étendent 
même et des nations entières se dirigent dans une solitude et dans une régression politique et sociale. 

10) Le manque d'une conduite morale et politique mondiale. 
 

L'Appauvrissement ou la Paix. 
 
Des erreurs de cette ampleur pourraient être fatales à notre espèce. Après avoir engendré une population de 
plusieurs milliards qui s'étend encore et qui exerce ce pouvoir formidable mais ambivalent tout en exigeant 
encore plus de notre planète limitée et dans une certaine mesure de plus en plus appauvrie, notre espèce doit 
maintenant apprendre comment vivre en paix. 
 
Ce serait une grave erreur que de minimiser l'effet d'usure de cet embrouillement de facteurs sur le système 
humain et ses relations avec tout le reste de ce qu'il y a sur terre. Il serait cependant encore plus grave de 
succomber à la tentation de contourner la situation par des injections encore plus importantes de puissance 
militaire, industrielle ou technologique alors que cette puissance n'est pas encore accompagnée d'une sagesse 
équivalente à la fois par rapport à elle-même et par rapport aux écosystèmes qui sont à la base de la vie. 
 
Une analyse approfondie et dépassionnée de notre situation mondiale retrouverait sans équivoque son 
origine dans les défauts et les erreurs humaines. Les hommes et les femmes d'aujourd'hui sont, en effet, pris 
dans un cercle vicieux qu'ils ont construit eux-mêmes. Pour progresser, ils ont apporté des mutations sur 
toute la planète mais ils ont failli à adapter leur point de vue, leurs institutions, leur comportement et leurs 
politiques en conséquence. Désormais, plus ils avancent et plus le cercle vicieux se referme. Ils éprouvent le 
besoin implacable de briser ce processus d'étranglement. Cependant, comme le problème est en eux, c'est 
également en eux qu'ils doivent chercher la solution. La clé peut seulement se trouver dans le renouvellement 
comportemental et conceptuel profond du protagoniste humain lui-même. 
 

Le Renouveau Humain. 
 
Pour les raisons que j'ai exposées ce saut « qualitatif » est très urgent. Il serait pourtant illusoire d'attendre 
que les systèmes établis du monde, beaucoup trop absorbés par les problèmes à court terme prennent des 
initiatives hardies en faveur de l'avenir de l'homme. 
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Les preneurs de décision et les hommes d‘influence... n'ont ni mandat, ni crédibilité suffisante pour 
entreprendre une tâche aussi extraordinaire. Leur consentement et leur participation sont malgré tout 
indispensables pour éviter le risque de rupture du système actuel alors que l'on essaie d'en construire un 
autre à sa place. 
 
Puisque, cependant, le besoin impératif est celui du développement et de l'évolution humaine généralement 
parlant, chacun d'entre nous doit s'y engager le plus complètement possible. Pour notre espèce, l'évolution 
culturelle est l'équivalent, en terme d'adaptation pour survivre, de l'évolution biologique des autres espèces. 
 
Tous les autres développements ou révolutions, dont nous entendons tant parler, si importants qu'ils 
puissent être, sont seulement subordonnés à celle-ci et sont sans valeur sans elle. Le développement humain 
est la nouvelle frontière, une frontière en perpétuelle expansion que les générations vivant à la charnière de 
l'histoire ont l'exaltante mission de reconnaître et d'ouvrir. 
 
Si nous échouons à jouer cet atout alors qu'il est encore entre nos mains, les chances d'une vie décente et 
riche s'assombrissent pour un long avenir. 
 
Deux des directions dans lesquelles cette mission cruciale peut être entreprise sont discutées ci-dessous. J'en 
mentionnerai également une troisième, principalement en vue de considérations ultérieures. 
 

L'Instruction. 
 
La première direction utilise la capacité de compréhension, la vision, la créativité et l'énergie morale innées 
dans tous les êtres humains et donc disponibles partout dans le monde. Avec celle du soleil elles représentent 
la ressource la plus précieuse et la plus permanente de l'humanité, l'une de celles sur laquelle l'avenir peut 
être construit sainement… si nous apprenons maintenant à la développer et à l'employer intelligemment. 
 
Comme je l'ai dit plus haut nous avons transformé notre petit coin d'univers très rapidement et radicalement 
pour seulement découvrir que nous perdons pied et sommes prisonniers d‘un cercle vicieux de plus en plus 
exigu. Nous devons désormais découvrir ce qu'il faut pour mieux comprendre la réalité changeante, de façon 
à renverser ce cercle vicieux et restaurer harmonie et équilibre dans notre vie. 
 
L'instruction est la manière de devenir conscient de l'aspect essentiel de cette tâche et d'acquérir la capacité 
à la remplir. Le chemin vers l'instruction est inexploré et sera indubitablement long, difficile et exigeant mais 
non au-delà de nos capacités. Je crois que cette conviction a induit l‘UNESCO à considérer « l'instruction » 
comme une pierre de touche pour ses activités dans l'avenir prévisible, un exemple qui pourrait être 
largement suivi. 
 

« Forum Humanum ». 
 
La seconde ligne l'action a pour but de gagner la plus grande force pour prévoir et créer le futur, c'est-à-dire 
la jeunesse. Elle possède des cœurs et des esprits purs et pleins de fraicheur et un enjeu plus important dans 
l'avenir que les adultes, tout comme ils ont également une meilleure scolarité, une progression plus rapide à 
l'innovation et un plus grand esprit de solidarité avec leurs frères et sœurs à travers toutes les frontières. 
Néanmoins cette merveilleuse force de la jeunesse est totalement ignorée quand la conduite des affaires 
humaines est décidée. 
 
Une idée doit aujourd'hui être développée celle de demander à des groupes sélectionnés de jeunes gens et 
jeunes femmes éminents (entre 20 et 30) d'imaginer d'une façon aussi réaliste que possible des futurs 
alternatifs pour le monde qu'ils désireraient voir se matérialiser et pour lesquels ils sont prêts à travailler. 
Les horizons que l'on essaie d'envisager se situent "au-delà de l'An 2000". L'objectif est de créer un réseau 
mondial de points de réflexion interculturels et transdisciplinaires pour réaliser cette idée. Initialement, il 
pourrait y avoir 15 ou 20 unités de travail organisées pour 3 ou 4 ans avec des universités ou d'autres centres 
capables d'offrir les facilités requises. 
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Tout ceci formera ce que nous aimerions appeler (un) Forum Humanum, un noyau pour de plus grandes 
entreprises. Son but est multiple, mais un des résultats essentiels espéré est de présenter un défi plein de 
jeunesse à ceux qui sont dans une position de pouvoir et qui gouvernent l'humanité d'une façon aussi 
médiocre. Même s'ils ne sont pas parfaits le jugement et le point de vue attentivement réfléchis des jeunes 
sur leur avenir, sont essentiels. 
 

Une Nouvelle Façon de Penser.  
 
Le 3ème effort est éminemment conceptuel. Il concerne la nécessité de mettre notre pensée fondamentale en 
accord avec la situation de pouvoir et de responsabilité que nous avons acquise, en tant qu'espèce en 
devenant le premier agent de changement sur Terre. 
 
Examinée de façon critique à la lumière des exigences et réalités actuelles, la totalité des croyances, concepts, 
principes, schémas de référence, présomptions, tabous et valeurs qui nous guident est immédiatement 
perçue comme obsolète et inadaptée. Un effort culturel et philosophique d'une plus grande ampleur est donc 
nécessaire pour moderniser et corriger si ce n'est inverser notre conception de nous-mêmes, de notre monde 
et de la place que nous y occupons de ce que nous pouvons et ne pouvons pas, de ce que nous devons et ne 
devons pas faire, de façon à imaginer une nouvelle façon de Pensée Humanistique en harmonie avec notre 
époque. 
 
Indubitablement cette question sera extrêmement laborieuse et quelquefois même douloureuse mais après 
tout, rien n‘est trop coûteux pour paver le chemin de la renaissance de l'esprit et du bonheur humain. 
 
À ce sujet et en marge de ce que j‘ai déjà dit, j'aimerais donner en toute humilité dans une intention de 
reformulation et d'esprit critique quelques exemples de la pensée nouvelle ainsi que je la comprends. Bien 
qu'elles soient énumérées séparément ces pensées sont liées les unes aux autres et doivent être considérées 
dans leur signification globale. 
 

A. En ce qui concerne la Population Mondiale : 

 Les politiques de la population nationale doivent être compatibles avec les conditions mondiales. 

 La qualité de la population est plus importante que sa quantité et peut seule compenser les 
conséquences de l'explosion démographique. 

 Les gens doivent être capables de résoudre les problèmes du moins dans la mesure où ce sont 
eux qui les posent. 

 Les gens ne doivent pas être assimilés à leurs besoins fondamentaux (si importants soient-ils), 
ils sont aussi des créatures spirituelles, artistiques, rêveuses, inventives et aimant s'amuser. 

 

B. En ce qui concerne l'Héritage Commun de l'Humanité : 

 Chaque génération doit s'efforcer de léguer aux survivantes un monde meilleur. 

 La protection de la Terre est une nécessité fondamentale pour la qualité de la vie et la survie. 

 Le droit de partager avec raison l'utilisation des ressources naturelles du monde est universel 
quel que soit leur situation géographique. 

 La préservation de l'héritage culturel disséminé à travers le monde est également essentielle. 
 

C. En ce qui concerne les Droits et les Devoirs de l'Homme : 

 La reconnaissance des devoirs et des responsabilités humains peut seule offrir un contexte pour 
une déclaration des droits de l'homme. 
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 Les obligations que nous avons envers nos successeurs et les autres formes de vie croissent plus 

qu'elles ne décroissent. 

 La conscience de l'espèce doit aujourd'hui venir au premier plan au-dessus et au-delà de la 
conscience de classe et de la conscience nationale. 

 Les nouveaux « contrats sociaux » doivent incorporer les conventions existantes et d'autres 
encore entre l'individu et la société. 

 Le « Nouvel Ordre Mondial » doit réguler équitablement les droits et devoirs réciproques de 
toutes les nations et communautés (particulièrement entre les possédants et ceux qui n'ont 
rien) dans un monde interdépendant. 

 

D. En ce qui concerne le Système Humain : 

 Le principe de la souveraineté territoriale est un obstacle majeur à la paix et au progrès et doit 
être graduellement réformé voire même éventuellement abandonné (avec des états plus forts 
montrant l'exemple). 

 La sécurité est une nécessité fondamentale qui ne peut être satisfaite par l'armement (de façon 
démentielle) mais uniquement par une maturité socio-politique. 

 Le développement intégré des pays moins développés par la confiance en soi et la coopération 
internationale est essentiel pour le bien de la communauté mondiale tout entière. 

 L'optimisation de l'utilisation du capital plutôt que sa maximalisation est urgente en regard de 
la rareté relative du Capital et du besoin d'un développement mondial harmonieux. 

 Le développement de la « morale » responsable des graves distorsions sociales et économiques, 
doit être ajourné, et on doit encourager l'austérité plutôt que la consommation. 

 La reconnaissance de l'interdépendance de l'économie et de l'écologie est indispensable. 

 Des nouvelles formes de prévisions à moyen et à court terme doivent être imaginées pour 
combiner la cohérence mondiale avec un maximum d'autonomie locale et régionale. 

 La complexité croissante du système humain exige une excellente organisation à tous les 
niveaux aussi bien local que mondial. 

 Les rôles respectifs en matière de prévisions des entreprises privées et des initiatives publiques 
pour l'économie doivent être reconçues et coordonnées. 

 

E. En ce qui concerne le Développement Humain : 

 Le développement de l'être humain doit être pro-actif, anticipateur et pas uniquement réactif 
(comme l'évolution génétique) mais adaptatif. 

 Les valeurs non matérielles (ethniques et spirituelles, socio-politiques et plus généralement 
culturelles) doivent se situer au moins au même niveau que les valeurs matérielles dans la vie 
humaine. 

 Une répartition différente du temps consacré au travail, à l'éducation, à l'instruction, aux loisirs 
et au repos pendant la durée de la vie est nécessaire pour promouvoir l'épanouissement de 
l'individu et de la société. 

 De nouvelles formes et de nouveaux contenus en matière d'éducation et d'instruction sont 
nécessaires pour focaliser l'esprit de participation, d'anticipation, de solidarité et de 
mondialisation. 
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Pour conclure, je dirai que la question de savoir « où va l'humanité » ? peut et doit être posée actuellement et 
pas uniquement d'une façon rhétorique. Pour la première fois dans l'histoire, l'humanité a des nombreuses 
possibilités en son pouvoir et peut mobiliser un potentiel humain tellement vaste qu'elle peut faire face à 
cette question de façon positive et de propos délibéré. Elle peut en effet être l'artisan. de sa propre destinée. 
 
Pour déclencher ce changement d'époque, cependant, l'être humain doit être mis là où il doit être : au centre 
du tableau. Et ceci dépend de nous, exclusivement de nous. si nous comprenons ceci : la meilleure partie de 
l'entreprise humaine peut en effet et encore être devant nous. 
 
Cet article fut publié dans ONE EARTH d'Avril/Mai 1980. 
 
Il a été extrait de THE COVERING DECADE OF DANGER AND OPPORTUNITY. 
 
Une conférence du Club de Rome à Berlin-Ouest 3 – 6 Octobre 1979. Le Dr Aurelio PECCEI est le fondateur et 
le dirigeant du Club de Rome qui fut fondé en 1968. 
 

      
 
 

EXTRAITS DE LIVRES D'ALICE A. BAILEY 

 
Le nouvel ordre mondial facilitera l'établissement de justes relations humaines, basées sur la justice, la 
reconnaissance des droits hérités, des chances égales pour tous – quelles que soient la race, la couleur et la 
croyance – sur la suppression du crime et de l'égoïsme par une éducation adéquate, sur la reconnaissance de 
pouvoirs divins chez l'homme, ainsi que sur une reconnaissance d'une Intelligence divine dirigeante, en 
Laquelle l'homme a la vie, le mouvement et l'être. 
 
Un groupe de guides mondiaux, puissant, énonce certaines propositions générales qui devront être 
considérées comme impératives. Ce groupe réclame un nouveau principe directeur en politique et pour 
l'éducation, fondé sur la reconnaissance universelle des droits humains, sur la nécessité d'unité spirituelle, 
et sur la nécessité de jeter par-dessus bord toute attitude théologique séparative ou tout dogme dans tous 
les domaines de la pensée. 
 
Les deux groupes les plus modernes sont les psychologues qui travaillent selon l'injonction Delphique 
« Homme, connais-toi toi-même », et les financiers qui sont les gardiens des moyens qui permettent à l'homme 
de vivre sur le plan physique. Ces deux groupes, malgré leurs différences et leurs divergences, sont plus 
synthétiques dans leur aspect fondamental que les autres. L'un de ces groupes s'occupe de l'humanité, de ses 
divers types, du mécanisme employé, des impulsions et des caractéristiques de l'individu et du dessein 
apparent ou caché de son être. L'autre groupe gouverne et ordonne les moyens d'existence, régissant tout ce 
qui peut être converti en énergie, constituant une dictature sur les moyens d'échange, le commerce et les 
relations. Il gouverne les formes multiples que l'homme moderne considère comme indispensables à son 
existence. 
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MÉDITATION 

 

Points Pratiques : 
 

1) Asseyez-vous dans une position confortable, droit mais pas tendu ou contraint. Relaxez-vous. 
Assurez-vous que la respiration est égale et calme. 

2) Il est préférable de toujours méditer au même moment. 

3) Il est conseillé de méditer entre 15 et 30 minutes par jour. 5 minutes d‘une méditation journalière 
régulière sont plus fructueuses que 30 minutes d'une méditation faite irrégulièrement. 

4) Si vous n'avez pas d'expérience antérieure de la méditation, attendez-vous à des difficultés de 
concentration. Une certaine persévérance est indispensable. Si nécessaire ramenez l'esprit au travail 
demandé à chaque fois qu'il le faut. Une pratique patiente apporte toujours une capacité accrue. 

 

Attitude à avoir : 
 

1) Rappelez-vous que cet effort est partagé par un groupe d'hommes et de femmes dédiés au travail de 
bonne volonté. 

2) Prenez conscience que vous êtes essentiellement une âme et que, en tant que tel vous êtes en relation 
avec toutes les âmes. 

3) Soyez conscient que la méditation n'est pas une forme de dévotion passive ou réflexive mais une 
utilisation positive et créative de l'esprit, liant activement les mondes extérieurs et intérieurs 

4) Utilisez l'imagination créatrice et considérez-vous comme faisant un avec toute l'humanité et avec 
tout ce qui est neuf, progressif et spirituel. 

5) Adoptez une attitude confiante évoquant l'illumination spirituelle. C'est « COMME SI » l'attitude 
pouvait avoir des résultats magiques. 

 

SCHÉMA DE MÉDITATION. 
 

STADE I 
 

1) Réfléchissez sur le fait de la relation. Vous êtes relié : 

 votre famille ; 

 votre communauté ; 

 votre nation ; 

 aux nations du monde ; 

 l'humanité UNE constituée de toutes les races et nations. 
 

2) Utilisez le MANTRAM D'UNIFICATION (1ère strophe) : 

« Les Fils des Hommes sont UN et je suis UN avec Eux  
Je cherche à aimer et non à haïr  
Je cherche à servir et non à exiger le service dû 
Je cherche à guérir, non à blesser. » 
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STADE II 
 

1) Concentrez-vous sur le thème du service, sur vos liens avec les groupes de service et sur le fait de 
savoir comment avec vos compagnons de service, vous pouvez aider le plan divin. 

2) Réfléchissez sur le problème que vous étudiez en ce moment et sachez que la bonne volonté peut 
apporter la solution. 

Incluez la pensée-semence suivante : 

« Est vraiment Spirituel ce qui relie convenablement l'homme à l'homme et à Dieu... La spiritualité est 
essentiellement l'établissement de justes relations humaines, la promotion de la bonne volonté et 
finalement l'établissement de la vraie paix sur Terre. » 

 
3) Invoquez l'inspiration spirituelle pour trouver la solution au problème en utilisant la strophe finale 

du MANTRAM D'UNIFICATION : 

« Que la vision et l'intuition viennent. 

Puisse le futur se révéler, 

Puisse l'union intérieure triompher et les divisions extérieures cesser. 

Puisse l'amour prévaloir 

Et tous les hommes s'aimer. » 
 

STADE III 
 

1) Prenez conscience que vous contribuez à la construction d'un pont entre le royaume du ciel et la terre. 
Pensez à ce pont de communication. 

 

STADE IV 
 

1) Après avoir construit ce pont, visualisez la LUMIÈRE, l'AMOUR et la BÉNÉDICTION descendant par ce 
pont vers l'humanité. 

2) Utilisez l'INVOCATION DU NOUVEL ÂGE. Dites-là avec lenteur et avec un total engagement dans sa 
signification. 

 
LA GRANDE INVOCATION 

 
Du point de Lumière dans la Pensée de Dieu 

Que la lumière afflue dans la pensée des hommes. 
Que la lumière descende sur la terre. 

Du point d'Amour dans le cœur de Dieu 
Que l'amour afflue dans le cœur des hommes. 

Puisse le Christ revenir sur terre. 

Du centre où la Volonté de Dieu est connue 
Que le dessein guide le faible vouloir des hommes, 
Le dessein que les Maîtres connaissent et servent. 

Du centre que nous appelons la race des hommes 
Que le Plan d'Amour et de Lumière s'épanouisse, 

Et puisse-t-il sceller la porte de la demeure du mal. 

Que Lumière, Amour et Puissance restaurent le Plan sur la terre. 
 

OM OM OM 
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SUGGESTION DE TRAVAIL : 

 
1) Poursuivez la méditation journalière. 

2) Considérez les questions suivantes comme base de la discussion de groupe ou pour fournir une 
structure d'expression à vos propres idées. 

3) Dans quelle direction croyez-vous que le monde va en ce moment ? Voyez-vous des signes d'espoir 
parmi la confusion et les conflits d'aujourd'hui ? 

4) Que considérez-vous comme les qualités des "vieilles forces retranchées ? Soyez précis. Il est 
important de reconnaître la nature des forces réactionnaires et lesquelles sont les plus dangereuses 
parmi elles. 

5) Certains des nouveaux idéaux dont on parle aujourd‘hui ont certainement été reconnus par vous. 
Quels sont ceux que vous aimeriez voir se matérialiser ? Qu'entendez-vous par "NOUVELLE 
CONSCIENCE" ? 

6) Que considérez-vous comme la « VOIE DU MILIEU » entre les paires d'opposés qui conduira à l'unité 
mondiale et à de justes relations humaines ? 

 
 
Dans la première étude il est possible que vous ayez sélectionné un problème particulier comme offrant un 
possible champ de service pour vous. En complément de ce cours seriez-vous prêt à dire si vous avez ou non 
trouvé valable l'étude de ces problèmes ? Si oui dans quelle mesure ? Quel aspect de cette étude vous a le plus 
aidé ? Que pensez-vous que puisse être le service dédié de votre âme au monde au travers du travail de votre 
personnalité ? 
 

      
 
 
En complément de ces sept études sur les PROBLÈMES DE L'HUMANITÉ, la B.V.M. nous offre l‘occasion de 
rester sur son listing de courrier, d‘utiliser les services de notre bibliothèque de prêt et de recevoir des 
annonces régulières de nos rencontres de méditation mensuelle. Si vous écrivez à la B.V.M., on répondra à 
vos demandes. 
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